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DESMARTEAU & CIE.
IMPORTATEURS

D'EPICERIES,
VINS,

LIQUEURS,
CIGARES, Etc.,

286 RUU ST. P.AUL
ET

127& 129 RUE DES COMMISSAIRES,
MONTREAL,

venant de recevoir leur importation de Vin de
Cette et de Siile, informent les Messiqcps a
Clergé qu'ils possèdent les meilleurs ceMs
de ces Vins et sont autorisés à la vente P6 le
saint sacrifice de la Messe par pernissio -
ciale de Mgr l'Eveque de Montréal.

FONDÉS EN.1847.

CITY MILLS
PROPRIETAIRES:

IRA GOULD & SONS
MANUFACTURIBRS DE

Farine Forte à Boulanger
Superieure Extra, etc.,

Farine de Ble-d'Inde,
Son et MNoulee.

MOULINS:

Au Bassin du Canal
BUREAUX:

Coin ls Rnu wliam et ie Srs Grises

\PRINCE IMPERIAL
j Ne brûle pas la langue.

Se consume également jusqu'au
S fond de la pipe.
N'écorche pas la bouche.
Par notre nouveau procédé, se tient r

- toujours frais. C-à
Est excellent pour les cigarettes. M
Est le meilleur marché et le meil- .

leur.
Donne une dernière bouffée meil- •

S leutre que la première.
L Se vend chez tous les détailleurs7

importants. I

LEMESURIER & FILS,
Nos. 150 a 1.57, RUE ST. PAUL,

QtJEBEC.

P. GARNEAU & FRERE
Importations Europeennes et

Americaines
ET

MARCHANDISES CANADIENNES
SP ÉC IA LIT£S,:

Tweeds Canadiens
ET'

Chapeaux de Feutre
- EN GROS SEULEMENT -

BATISSE des SRURS
48, RUE SAINT-PIERRE

QUEBEC

M. FISHER SONS & C0.
184 Rue NeGlll, Uontreal

Huddersfteld, Angleterre.

Notre commerce comme manufacturiers etinprtaeurs d'Etoffes Anglaises et étrangères est
pucosidérable que celui d'aucune autre mai -

son fournissant au marché canadien, et nous
sommes en position d'offrir pour les prochaines
saisons d'automne et d'hiver, l'assortiment le
plus eomplet de LAINAGES suivants, faits spé-cialement poyr le commerce canadien. Les cou-
leurs et les ossInsnades Etoffes suivantes sont
nouveaux et fashionnables:
Etoffes A Pardessus, Draps de Pilot,
Serges rayées et diago- Ratines et Etoffes mo.i

nales, tonnées.
Etoffes Anglaises et Etoffes A Manteaux,

Ecossaises, Cashmires noirs et de
Présidents Canadien et couleur.

Anglais,
Notre assortiment de Fournitures de Tailleurs

est toujours complet.

THIBAUDEAU, BROS.
MONTREAL.

Co.

THIBAUDEAU, FRERES & CIE.
QUEBEC.

THIBAUDEAU, BROS. & Co.
WINNIPEG.

Importateurs de Marchandises

ANGLAISES, FRANCAISES, AMERICAINES ET
ALLEMANDES.

THIBAUDEAU, BROS. & CO.
LONDRES, Angleterre.



494 LE MONITEUR DU COMMERCE.
Banç,ues• B3anques.

LA BANQUE MOLSON La BanqueNationale.
Incorporée par un acte du Parlement 1855

CAPITAL: $2,000.000 1 SURPLUS: $140,000 CAPITAL.........Capital autoi'isé, - - - $92,000,000 ________BUREA U PRINOIPA L, MONTREA L. Capital4omsrit, 2,00,000 PRSIDET: L'Honorable E. Duclere.

DIRECTEURS: Capital payé, 2000;000 Sénateur, Parts.
lion. Ths. Workman, M. P., Président.J. II. R. Molson, Ecr., Vice-Président.

8. H. Ewink Ecr, 1 . W. Shepherd, Ecr., Hon. ISInonE THIBAUDEAU, Président.Haon. D. L. acphîerrson H. A. Nelson, Ecr.,
Miles Wll iams, Ecr. JOSEPH HmEL, er, Vice-Président. BUREAU A MONTREAL:F. Wolferston Thomas....................Gérant.M. Heaton 

l.......................onepecteur. .i ATINSON, Ecr, O. No.

BUREAU RUENCIPAT-JQCQBES.

U. TESSIE, ecr, jr E. BEAUDET, er.
UC4UIALES ]DE 1,H BANQUE nOLSON. J. B. Z DUBEAU, E er.

erclvilo Mafr, mih' Flî,Fais. VÉZINA, Caissier. La Société fait des prýtq hypothéc 'aire à ln", srCrlton, Meilhrdo, Smt. l Fhoals, iterme avec amortissement, et à. court terme salisxetrk,St.JoEPHsMnEorLissement 
irt ix pour cent. PourHeraon, Morrsburg, Toronto, rC. A. Vallée, Gérant rens.ign. me. ts, adreser au D.re.teur,H .eATIN Ss, Eorc, .. RuccTAILLE E r M.D.

iodi Ridgetown, Trenton. Succursale (le Shterbrýooke : P. Lafrance, Gérant. E. J. BARBEAU.
Succursate d'Ottawa -Sam. Benoit, Gérant.AGENTS DANS LA PUISSANCE.Duclere.

Çébeo-Baiique de Quîébec et des Cantons de Agents à New-York, National Bank of thîe ]Banque du PeJuplÏe.l'est. Ontario et M(anitoba--Bnque Ontario, Ban- Repub lic.que de QuVbeI, Banque Fédérale et leurs succur-sales. Nouveau.Brunisick-Baii que du Nouveau. ATents en Erngteterre, National Bank o DIVIDENDE No. 2.Brunswick~ St. Jean. Noavete-Ecosse-N ali1fax S1ETland.
Barlking c. et ses succuales. le d Prince Edouard-Union aik of P. E. I., Charottetown A Paris, France, Alfrd Grunebaum & Cie.et Sumerside. Terreneuve-Commerca Bankof Newlundland, d. Jean. La Banque de aris et des Pays-Bas.

AGENTS AUX ÉTATS-UNIS.
New York-Mechanles' National Bank, MM.

Morton, Bliss & Cie., MM. W, Watson et Alex.
Lau . Boston-Merchants National Bank, M M.
Kid dr, Peabody & Cie. Portland-Casco National
Bank; Chicago First National Bank; Cleveland,
Commercial 1ational Bank - Détroit, Mechanies'
Bank; Bufalo, Farmers and Mecianies' National
Bank; Milwaukee, Insurance Co. Bank; Toledo,Fecond National Bank; Helena, Montana, First
National Bank; Fort Benton Montana, First Na-tional Bank.

AGENTS EN EUROPE.
Londrex, Alliance Bank (limitée)
M M. Glylm, Mills, Currie & Co.
NM. Morton, Rose & Cie.
Anvers (Belgique, La Banque d'Anvers.
Collections faites dans toute la Puissance.-Re.

tour prompt aux taux les plus bas.

Banque Union du Bas-Canada.

BUREAU PRTNCIPAL, QUEBEC.

Capital.... -. - $2,000,000

DIRECTEURS.

Andrew Thompso.n, Ecr. I-résident.
Hon, G. Irvine, Vice-Président.

W. Sharples, Ecr, 1 Hon. Thos. McGreevy,
D. C. Thomson, Ecr. E. Giroux, Ecr,

James Gibb, Ecr.
Coissier--P. MacEwen

bupectet.-G. H. Balfour.

Suecursales.- Banque d'Epargnes (Haute-
Ville), Montréal, Ottawa et Trois-Rivières.

Agents à l'Etranger.-Londres, The*"L hdon
& County Bank.-New-York, National Park
Bpnk

Banque Ville-Marie
Bureau Principal, MONTREAL.

Capital autorisé, $500,000
Capital souscrit, $500,000

DIRECTEURS:

W. WEIR, Prés., J. G. GUIMOND, Vice-Prés.
A. DUBORD, J. G. DAVIE, C. F. VINET,

UBALDE GARAND, Caissier.

Succursale (le Berthier, Z. LEFEBVBE, Gérant.
Succursale de Louiseville, IL. H. MINEAU, Gér.
Succursale de Nicolet, C. A. SYLVESTRE, Gér.

Agents à New-York:
THE NATIONAL BANK OF THE REPUBLIC.

La Banque Jacques-Cartier
BUREAU PRINCIPAL, MONTREAL.

Capital autorisé, - - - - $500,000
Capital souscrit, - - - - - 500,000

DIRECTEURS
ALPH. DEsJARDINS, Ecr., M.P., Président.

L. H. MAsSUE, Ecr., Vice-Président.
J. L. CASSIDY, Ecr. OL. FAUcHER fils, Ecr.
Ls. MONAT, Ecr. j J. B. RENAUD, Ecr.

LUcIEN HUOT, Eer.
A. L. DR MARTIGNY, Gaissier.

Succursale de Beauharnois :
A. CL,ÉMENT, Gérant.

Succursale de St. Ilyacinthe:
S. A. DURocBER, Gérant.

Succursale de Valleyfield:
C. F. IRISH, Agent.

Agents à New- York, National Bank of Republic.
Agents à Londres, (Angleterre),

Glynn, Mills, Currie & Co

dlenue Semi-annuel de deux (2 00)
pour cent pour les six mois courant a été
déclaré sur le fonds-capital, et sera payable au
Bureau de la Banque, LUNDI, le ein-
quieme jour de Septembre, et les
jours suivants.

Le- livre de transfert sera fermé du 15 au 31
Août inclusivement.

Par ordre du Bureau (les Directeurs,
A. A. TROTTIER,

Caissier.

Cartes Professionnelles.

LORANGER, LORANGER & BEAUDIN
AVOCATS

No. 204, Rue Notre-Dame
MONTREAL.

MERCIER, BEAUSOLEIL & MARTINEA
AVOCATS

No. 55, Rue Saint-Jacques
MONTREAL.

ARCHAMBAULT & DAVID
AVOCATS

No. 131, Rue Saint-Jacques
[Porte voisine du St. I awrence Hall]

MONTREAL.

PREFONTAINE & MAJOR
AVOCATS.

No. 14, Rue .Saint-Jacques
MONTREAL.

GIROUARD & WURTELE
AVOCATS

No. 3-19, Rue Notre -Dame
MONTREAL.
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DUHAMEL & RAINVILLE
AVOCATS

No. 64, Rue Sairt-Jacques
MONTREAL.

PAGNUELO & ST. JEAN
AVOCATS

34, RUE ST-JACQUFS

MONTREAL.

PREVOST & ST. JULIEN
AVOCATS

No. III, Ilue Noire-Dame
MONTREAL.

JOBIN & PERODEAU
NOTAIRES

COMMISSAIRES pocîn QUEBEC ET ONTARIO

No. 5, Rue Saintc- Thérèse
MONTREAL.

CHEMIN DE FER Q. M.0.& 0.
Changement d'feures.

A PARTIR DE LUNDI, 25 JUILLET 1881,
Les trains partiront comme suit:

Départ (le Hochelaga
pour Ottawa........

Arrivée A Ottawa.....
Départ d'Ottawa pour

Hochelaga ..

Arrivéeà Hochelaga..
Départ de Hochelaga

pour Québec ........

Arrivée àquébec......
Départ de Québec

pour Hochelaga....

Arrivée A Hochelaga.
Départ de Hochelaga

pour St-Jérmiie ...
Arrivée AàSt-Jérôme..
Depart de St-Jérôme

pour Hochelaga
Arrivée A Hochelaga..
Départ de Hochelaga

pour Joliette ...
Arrivée A Joliette.....
Départ de Joliette

pour Hocheiaga....
Arrivée & Hochelaga..

A M
9.15
p il
.2.35

4.00

9.35

P M AM
8.30 8.30
A M Pm
8 30 1.00

7.00 8.10

6.45 12.40
P M

. . 3.00

........ 9.25
A m

P M
. ...... 4.40

P M
5.30 .........
7.15 .........
A M
6.45.
9.00 .........
p M
5.00
7.25.
A M
680 ...
8 50 I.

P M
5.15

9.45

4.55

9.25

10.00
A M
6.30

10.,'
A M
6.30

Rervice local entre Aylmer, Hull et Ottawa.
y;a- irous les trains de passagers sont pourvus

e Chars-Palais le jour et de Chars-Dortolrs la

Les trains allant et venant d'Ottawa font coin-
cidence avec les trains allant et venant de Qué.-
bec.

Les traIns du Dimanche partentde Montréal et
de Québec à 4 hrs. P.M.

Tous les trains circulent d'après l'heure de
Montréal, et quittent laStation du Mile- End Dix
MINUTES PLUS TARD qu'à Hochelaga.

.Bureau principal, 13, Place d'Armes.
BUREAUX DES BILLETS:

13, PLACE D'ARMES, MONTREAL.
202, RUE 8T-JAcQuEs,

L. A. SÉNÊCAL,
Surintendant-Général.
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M. G. EDSON & CIE. MACKINNON & SHARING
Fabricants et Imprimeurs de

DROG UISTES Sa sd Papier

Importation et Manufacture et de Saes a Farine,
Papier d'Emballage,

Fabilcafits de PrÉarafiolls d Cca
Nos. 13, 131 et 15

Rue St-Nicolas, Montréal
PATE de CACAO PUR, pour les Confiseurs.
CHOCOLAT DIAMANT.
BATONS de CIIOCOLAT.
CHOCOLAT ROYAL à la VANIL LW-en boites

de 7 lbs.-Etiquettes bleu, rouge et or, en
paquets (le j à 1 lb.

ROCK CACAO, en boites de 4 et 7 livres.
NIBS (le CACAO, en boites de 30 à 100 lbs.
PELLICULES de CACAO, en sacs, etc.

[Demandez des échantillons et les prix.

N A PA NE EBRUSH 00.,
Fabricants de

Pinceaux à Manches Perfectionnés
(Patentée 31 Août 1876.)

Toute espèce de Brosses et de Pinceaux se
trouve en magasin, ou sera exécutee sur ordre.
Les ordres par la poste recevront une prompte
exécution.

A. N. KICKEY, Agent.
P. Corn Exchang- Montréal.

Napanee Brush Co., Napanee, Ont.

La Manufacture de Couvertures
de Napanee.

OFFRE AU COMMERCE EN GROS
Couvertures blanches,

Couvertures de campement
et de chevaux.

Demandez des échantillons et les prIx.

£CknrTHII O O1W'Y,
NAPANEE, Onat.

W, J. STOREY & N
FABRICANTS DE GANTS

.A.CTON, Ont.

I à-' STOREYS"EUREKA
SPRING GLOVE FASTENER,PAT

"Storey Eureka," Fermeture de Gants paten ée.

Les GANTS et les MI TA INES les plus recher.chés sont fabriqués par nous dans les genres lesplus nouveaux.
Nous sommes les Inventeurs et les propriétairesde la Patente du FermoIr A ressort de GANTFgUREKA," si Justement reconnu comme leplus parfait.
Il est patenté au Canada, aux Etats-Unis et enAngleterre.

BRANCHES A L'ETRANGER:
Spruee Street, NEW-YORLK, Etats-Unis.
Lime Grove, BIRJIINGRAM, Angleterre.

Papeterie,
Ficelles, etc.,

293 ET 295, RUE SAINT-PAUL
MONTREAL.

MacLEAN, SHAW & Cie
MARCHANDS ET IMPORTATEURS DE

Fourrures,
Pelleteries brutes

et apprêtées
- AUSSI -

i"potteure àordre pour lee Jobberg
et les aceteur8 en gros.

MAISONS A LEIPSIG, MOSCOU ET MONTREAL.

Notes Commerciales.

En eerivant aux personnes qui annon.
cent dans le "Moniteur du Commerce,"
mentionnez que vous avez vu leur annone
ce dans le "Moniteur."

On écrit d'Ottawa que peniant la moisson
actuelle il s'y est vendu trois cents fauAeuses
et moissenneases.

On attend tous les jours à New Glasgow
larrivée de cinquante ouvr'iers de Pittsburg
pour mettre (n opeýratiun une nouvelle ver-
rerie.

MM. Macdougall frères, de cetto ville, se
sont associés M. H. C. Oakley, de New-York,
(lui doit représenter la maison (Macdougall
frer ,s & Cie) dans cette dernière ville.

M. Robert Little, du township de London
r ipporte après le battage cinquante-ci q mi-
nots de bleà l'acre. La moyenne est de 30 à
40 minots.-

Depuis l'ouverture de la navigation on a
expédié de Montréal, à destination des ports
de l'Amérique du Sud, vingt-huit charge.
ments de bois de construction.

Les journaux d'Ottawa annoncent que les
dernières chaleurs ont fait beaucoup de bien
aux récoltes qui ont muri rapidement. La
température de la semaine dernière a sauvé la
récolte de foin de cette région.

Le blé d'automne donne une récolte extra-
ordinairement abondantendans les environs de
Perth (Ontario) et si on la rentre en bonne
condition, elle pourra compenser la distte de
l'année dernière.

77, AI M
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Emery Wheel
[LIMITÉE]

MANUFACTURE DES

Par un Crillage central en Laiton
HAMILTON, Ont.

/AW-Demandez la Circulaire.

S P E CIA L ITI Css.
Les soussignés viennent de recevoir:

15 Tonnes de 6olleforte
DE QUALITE SUPERIEURE,

et appellent l'attention du public soit par l'inspec.
tion de l'article, soit par correspondance.

EXIL POLIWKA & CIE.,
32, 34 et 36, Rue St-Sacrenienrit,

MONTREAL.

A. RACINE & CIE.
IMPORTATEURS DE

Marchandises Françaises
ANGLAISES ET AMERICAINES

Nos. 334 et 336, Rue St. Paul

MAISON NOTRE

E. MATHIEU &

JOMMERCE.

-DAME Globo Toeacco ComanyFRERE DET1OIT i M rn

fEpiceries, Vins, Liqueurs
CIGARES DE LA HAVANE, etc.

VIN DE MESSE, une spécialité

77, RUE NOTRE-UAME, Motral,
En vous transmettant notre carte d'affaires

nous avons l'honneur de solliciter vos comman-
(les que nous remplirons avec empressenent.Vous trouverez chez nous un assortiment com-
plet et de premier choix, a des prix uniformes et
modérés.

Vos obéissants serviteurs,

E. MATHIEU & FRERE.

c. w -rT-u
IMPORTATEUR DE

MARCHANDISES
FItANÇAISES ET ANGLAISES

2E3, lLxxi. IOae ic> ni
MONTRiEA L.

Câpres Françaises

C. H. BINKS & Cie.
Tous nos articles sont élégamment et solide-No. 169 RUE DES COMMISSAIRES 28, e o ie ment emballés e eeotiérement gtretntis.
M.ALes prix seront sur demande adressés auxMONTREAL. MON'FREAL,. maisons de gros de premiers rang.

On travaille à l'organisation d'une compa- En 1710, le poids moyen d'un animal gras On peut, (lit-on, s'assurer de la présencegnie "qui doit fonder à Ottawa un vaste éta- à l'ge ecinq ans sur le marché de Londres le la glucose dans le sucre par la simple expé-blissement pour la fabrication des lainages. était de 370 livres. En 179a, cette moyenne rience suivante : Prenez une pincée de sucreMM, Wylie & Cie, de Carleton Place, sont à la s'était élevée à 482 livres. En 1880 elle était et laissez-la tomber dans un verre d'eautte du mouvement. S'ils y réussissent la de 656 lb. ou près du double de celle de 1710. fride; remuez pendant quelqnes minutes, etconstruction des bâtiments sera probablement Nous croyons que la moyenne actelle, à l'7ge vous remarquerez que le sucre s'est dissout,commencée immédiatement. le 4 ans, est triple de celle de 1710 et <lue le tandis (lue la glucose resto au fond <lu verre
Sb etîfon raison <les meilleures méthodes eni- où elle forme une masse blanchàtre et gélati-dloyées pour l'engraisser, est bien le 50 p. c. nieuse, assez semblable à l'amidon, et amère

Il y a plus ou moins d'imperfections dans le plus nourrissant et plus économique pour le au goût. Il ne faut pas se servir d'eau chaude
fromage fait pendant les dernières chaleurs. consommateur, 

pour cette expérience, car l'eau chaude ferait
Dans bien des caî il semble que les fromagers 

. dissoudre la glucose comme le sucre.n'aient pas été assez méticuleux à propos de D h * ,d rl1d
er, ans l apres -midi, les

propriétaires de Longueuil ont tenu une as-
semblée dans le but de discuter une proposi-
tion de M. F. A Quinn. M. Quinn leur a an-
noncé l'organisation d'une compagnie pour lafabrication des cars de chemins de fer ; cette
compagnie a l'intention d'installer ses ateliersà Longueuil si la ville veut l'encourager en
lui votant un bonus le $10,OO comptant et
en prenant des actions pour une autre somme
de $10,000. Une résolution à cet effet a été
proposée à l'assemblée, et après discussion
adoptée avec enthousiasme.

Les expéditions de bois de construction à
Ottawa sont plus actives cette semaine que
depuis le commencement de la saison. On
estime que, avant samiedi, dix millions de
pieds auront été expédiés des docks Hall et de
la Chaudière. La hausse récente à Chicago a eu
pour effet de ralerir le marché à Ottawa, etles acheteurs recherchent les lots de première
qualité. La <uantité do billots envasés dansl'Ottawa et ses tributaires, par suite desbasses eaux nuira beaucoup aux scieries, etles sciages seront terminés de bonne heure.
Une maisosà elle seule, a 85,000 billotsenvasés.

• .-

a qualité du fait dont ils essaient de faire un
fromage de première qualité.

Une fromagerie devant employer le lait de
brebis, vient d'être établie près de Chiatta-
nooga. Le fromage de brebis est très estimé
en Autriche. Cotte nouvelle entreprise, qui
commence avec 1,000 brebis, est sous la direc-
tion d'un autrichien.

Un commis voyageur de Toronto qui re-vient d'une tournée dans l'Est dit (lue lesmarchands de Montréal se préparent une nou-
velle crise commerciale par leurs ventes àlongs termes. On a donné jusqu'à neuf et
dix mois, et on a fait des ventes considérables
à ces conditions.

MM. Peckham, Ralph & Cie, marchands de
foin, de Providence, I. I., avec une agence
à Montréal, ont fait faillite. Cette maisonavait achetésur notre marché une grande
partie de la dernière récolte, et ilaest àcraindre que quelques-uns de nos marchands
de la rive nord, n'y soient plus ou moinsintéressés. Le passif s'élève à $100,000.

lu

Il résulte des observations et de l'expé.rience de gens (lui s'y entendent, que les prin-
cipales especes de bois de service atteignenten douze ans la croissance suivante : Erable
blanc, un pied de diamètre et trente pieds deiauteur ; frène à feuille d'érable ou box elder
un pied de diamètre et vingt pieds de hau-teur ; saule blanc, un pied et demi de dia-mètre et cinquante pieds de hauteur ; saule
jaune, un pied et demi de diamètre et trente-
cinq pieds de hauteur ; peuplier de Lom-
bardie, dix pouces de diamètre et quarante
pieds de hauteur ; frêne bleu et blanc, dix
pouces do diamètre et vingt-cinq pieds dehauteur ; noyer noir et blanc, dix pouces dediamètre et vingt pieds de hauteur.

Le comité de l'exposition I)rovinéiale prendses mesures pour que l'exposition soit com-
plètenient préparée pour le jour de l'ouverture,le 13 septembre prochain. Une maison d'huiles
de Toronto a offert de fournir de l'huile castorine
gratis à tous les exposants (ui auront d smachines en mouvement. Cette offre a é
acceptée. La " Thompson & William manu-facturing company " de Stratford, Ontario, apasse un contrat pour la fourniture des arbresde couche et de transmission requis pour la

La plus grande manufacture de Tàbac coupé
dans le monde.

GLOBE FINE CUT CHEWING
Un tabac agréable, fort et durable. Reconnu

le meilleur au monde.

VICTORIA FINE-CUT CHEWING
Un tabac doux et plaisant. Depuis 25 ans

la marque eu vogue au Canada.

GOLO - FLAKE CUT PLUG SMOKING
La meilleur tabac à fumer préparé dans

quelque contrée que ce soit.

WINDSOR SMOKING MIXTURE
Un bon tabac à fumer pour peu d'argent,

WIG-WAG SMOKING
Une marque en grande faveur au Canada.

GOLO-FLAKE CIGARETTES
Les plus pures, les plus délicates, les plus douces

et les meilleurs qui aient jamais été faites, avec
ou sans nos bouts d'ambres patentés.
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Sir HUGH ALLAN, FRANCIS SCHOLES, J. 0. GRAVELT

PréSident. Gérant. Sec.-Tés. THOS. TIFFIN & CIE. E. & C. GURNEY & Cie.
Cia. Cg diogChO 1 -2.iRue St-Paul FABRICANTS DE

DE MONTREAL. NIONTREALro00 ium , M'111;
Recoivent par le Brigantin JESSY BALANCES

Cette Compagnie manufacture: 500 Tonnes le MELASSE <les liARBA)S, EN C
Chaussurem en(ftcitehouc etde Feutre, 100 Tierçons 4 u TUYAUX EN FONTECourroies de Transmission, 100 Barils

Garnitures de Pistons, 50 Roucauts 1UcRE Fournitures de Piombiers et Ap.
10 Tonnes RH UM pareils pour Fournaises a Air

teservoirs, Poimpes, etc. Aussi par le Grand Trone, via San Francisco: ellaild,
3000 Boîtes de THES NOUVEAUX DU JAPON' Foutrnaises a Air chaud et Eau,Bureau et Magasins, 335 rue St-Paul qu'ils offrent en vente au commerce aux plus colinés.Manufacture, Carré Papineau >bas prix du marché.

SUccURsALE : 337 Rue St-Paul, et 6 Rue LeRoyer45 RUE YONGE, TORONTO. CHS. LACAILLE & Cie MONTRÉAL.
M. LEFE1BVRE & Cie.

FABRICANTSDEYAu CUSSON
I PU-U è,:ýi Vient le recevoir par les derniers Steamers :

RIT - "175V1PUIT'-DDî'v ltil v100bAdix-IV
PR£ITSMETH1YLATIkSlÈSýi

Vinaigre Impérial, triple force,
Vinaigre de Vin de la Côte d'Or et de

Vin Blanc,
Vinaigre à conserver.

25, RUE GOSFORD, MONTREAL.
A VENDRE

A arriver par prochain Steamer de Terreneuve:
HUILE PALE de LOUP-MARIN, raffinée a la

vapeur.
HUILE 111RE (le FOIE (le MORUE.

MORUE SECHE.
JOHN BAIRD & Cie.,

11, Rue les Commissaires, MONTRÉAL.

329 RUE ST-PAUL, et

14 RUE ST-DIZIER

MO)NTREA L.
Informent les M F1er , tin cierge et le

pusblic qu'ils viennent. dle recevoir une coulj-
gnation de

VIN d e MESSE SICILE
[INGIIAM & CIE., C0111]

D'après l'analyse et les certificats que nous
avons de Mgr 'Archeveque de Quebec et de
Mgr de Montreal. ce Vin est conskléré comme
étant un des plus purs pour le Saint Sacriltee.

I"qpeatsses GIN,

200 " BRANDY HENNESSV,
50 quart de VIN,

18 5 R U E S.r. -pU
MONTRÊAL.

Couleurs Anilines
)emandez <les Echantillons et les Prix & la

maison de confiance pour les TEINTURES ANI-
LINE

EMIL THOURET & CIE.
210 2UE ST. JA QU~ES

MONTREAL.

mme 54 gallons par tte ; de première nécessité peut être livré à lales principales brasseries porte de l'établissement à $1.50 la tonne.nme aussi sa principale
mie 30 par tête • l'Au-*
uBavière où les nourris- M. C. A. Vallée, le nouveau gérant de la
bière, la consommatio- Banque Nationale à Montréal vient de S'ins.bièr, l cosomatin tallé eàne est de 19 gallons ; en dans ses nouvelles fonctions.
n Irlande, 8j; en France, 6..Itation constante. Dans Nres années, la production ' sa

salle des machines. Un groupe d'industriels
de Belgique demande un espace de 200 pieds.
On a reçu depuis quelques jours une foule de
demandes d'espace des Etats-Unis et des di-
verses parties du Canada.

La quantité d'alcool contenu dans les di-
verses liqueurs dont il forme le principe eni-
vrant, varie énormément. Le rhum en con-
tient 75 pour cent ; le whiskey et l'eau de vie
(brandy) environ 50 pour cent ; le vin de
Porto, 20; le xérès (sherry) de 15 à 24; le ma-
dère, 19 ; le vin de Bordeaux (claret) 10 ; le
champagne, 14 ; le cidre, 6 ; les bières et le

La Bavière en conso
la Belgique (dont l
sont à Louvain, com
université) en consor
triche, 29. A part la
sons sucent de la
moyenne en Allemag
Ecosse, 9 gallons ; en
4, mais avec augmen
les vingt-cinq derniè
de la bière en Ecosse
accroissement extra
époque, on n'y buvait
boissons spiritueuses.

et en Irlande a pris un
ordinaire : avant cette
t guère que du vin et des,

ei 'annonce de M. A. D. Porcheron, de
Montréal qui fabrique les tabacs si estimés: le
Iaciic twist et leJough & Ready.

porter, de 6 a 12. Les fanatiques de l'absti- .1. La maison de librairie D. et J. Sadlier denence totale seront probablement étonnés Nous avons parléfdelafr ti u New-York, si honorablement connue depuisd'apprendreî~ tous Prbablement ouseparlésl formationdesnel40uaapprendre que tous les liquides fermentés compagnie pour fabriquer le coton à StTean 4 s par ses publications catholiques a dûcontiennent de l'alcool; les bières de gingem- N. B., avec un capital de $200,000. On an' suspendre ses paiements. Nous sommes heu-bre, etc., en contiennent de 1 à 3 pour cent. nonce aujourd'hui que la moitié du capital a cette ville Jas. A. Sadlier qui jouit à juste titreL'abstinence totale d'alcool paraitrait même été souscrit à St-Jean ; que l'agent à Montréal lu patronage de nos écoles et maisons reli-impossible, car jusqu'au lait lui-méme en con- le MM. Wm Parks et fils, a reçu des offres ( s ne pointientune petite quantité ; en faisa n le pain, pour la partie qui est réservée à Montréal gieuses n'est Point englobée dans cette faillite.l'action du levain sur la dextrine contenue et qu'il est obligé d'en refuser de nouvelles e.,dans la farine,. en développe des quantités jusqu'à nouvel ordre de ses patrons La fila- Voici un tableau comparé du mouvementconsidérables ; on a calculé qu'il se produisait ture va être construite à Portland et les opéra- des canaux de l'Etat de New-York, de.ainsi 300,000 gallons d'alcool à Londres tions vont commencer sur le champ. Les båti- puis l'ouverture de la navigation jusqu'auchaque année. Quelques chimistes vont jus- ments seront en brique à quatre étages, d'une -er août, avec les ciffres de l'année dernière:qu'à prétendre que l'eau elle-même n'en est- longueur de 200 pieds et larges de 100. Le Tonnes passées allant à l'Ohf est, 603,500, dimi-pas parfaitement exempte. conseil municipal accorde à cet établissement nution en 1880, 125,074 tonnes: allant à l'Est,
.'. & l'exemption de toute taxe pendant vingt ans. 1 e588,866, diminution, 268,307: péages per-Les statistiques fournies au congrès des La construction et les machines coûteront eus, $266,385, diminution, $268,307. Les ca-brasseurs à Versailles portent à 40,000 le $150,000. M. John Il. Parks, qui a une naux ont été ouverts à la navigation plusieursnombre total des brasseries de l'Europe, et grande expérience de ce goure d'afaires, doit semaines plus tôt en 1880, mais, même enleur produit à 2,250,000 gallons. La Grande étre un des directeurs gérants. Un des grands tenant compte (e ce fait, les résultats accusentBretagne en produit près d'un tiers ; puis avantages dont jouira cette filature est celui une diminution considérable.Viennent la Prusse, la Bavière et l'Autriche. d'avoir le charbon à bon marché. Cet article d o é

Tuyaux ourMa be,
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Une attention toute spéciale est donnée aux

MARCHANDISES CANADIENNES.

350, R.UE ST-PIAUL
ET

185, RUE DES COMMISSAIRES
MONTREA L.

MERIDEN BRITANNIA CO.
MANUFACTURE

d ics fInis lia Pdlaquoes Gavanigo.
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PÉCHERIES DU CANADA.

Rapport du département des Pêcheries
pour 1880.

Le rapport du département (les pêcheries
présente pour l'année 1880 une augmenta-
tion dans le produit de la pêche sur l'année
précédente. Seule la pèche du saumon
montre une diminution.

Quelle que grande que paraisse la somme
provenant de la pêche accroissant chaque
année la fortune publique, elle n'est rip en
comparaison de ce qu'elle devrait être, si
l'énergie des populations maritimes se don-
nait entièrement à la récolte si abondante
que les flots lui apportent. Les côtes des

provinces maritimes, celles si étendues de la
province de Québec sont les plus prolifiques
du monde; mais l'attachement aux vieilles
coutumes, puis peut être aussi le manque de
capital pour aborder les améliorations et sur-
tout l'absence de débouchés, que le com-
merce ne sait pas trouver à l'étranger pour
les produits des pêcheries, laissent dans un
état de prospérité relative une industrie qui
pourrait être pour la majeure partie du
pays une source de grande richesse et de
moyens d'échange avec l'étranger. Nous
avons déjà dit que la morue de Norvège était
plus connue au Brésil que la morue du Ca-
nada, quoiqu'elle lui fut inférieure; nous
avons déjà dit que sur toute la côte de 'Italie
et principalement dans l'Adriatique, la mo-
rue de Gaspé trouverait un débouché consi-
dérable et procurerait aux navires des char-
gements de retour, soit en chiffons pour les
papeteries, soit en souffie et en fruits.

Le rapport du d.épartement des pêcheries
donne les chiffres suivants pour le produit
de la pêche par province pendant les deux
années 1879 et 1880:

Q uébec...................
Nouvelle-Ecosse. .......
Nouveau-Brunswick .
1!e du Prince-Edouard
Colombie-Britannique.
Ontario............ .-.-

2,63
6,29
2,74
1,67

71
44

Total ........... $14,49

1880 1879.

$ $
1,556.45 2,820,395.45
1, 64.46 5,752,936.20
4,416.58 .2,551,742.22
5,088.90 1,402,301.40
3,335.52 631,766,61
1,191.00 367,133,00

9,979 91 $13,529,254.91

La pêche de la province d'Ontario, quoi-
que n'étant que le produit des lacs est néan-
moins comprise dans l'ensemble général, à
cause de son importance et du commerce
auquel elle donne lieu.

Nous remarquerons aussi combien est pro.
portionnellement minime la part de la pro-
vince de Québec, malgré l'étendue de ses
côtes maritimes et des rivages de ses-énor-
mes cours d'eaux. Toutes les provinces
présentent- un accroissement, qui pour la
province de la Nouvelle-Ecosse s'élève à
$500,000, et pour chacune des autres pro-
vinces maritimes à $200,000 environ, tan-
dis que Québec a une production réduite de
$200,000 sur celle de l'année précédente.

Voici d'ailleurs la valeur en piastres de la
pêche des principaux poissons pendant
l'année 1880:

Morue............ .--....................

Maquereau....................
Saumon .................................
Harengs..............................
Haddeck ...............................
Homards ...............................
Poisson blanc..........................
Truite....................................

$4,534,000
2,178,966
635,427

1,511,015
406,075

2,143,312
203,018
134,897

D'après le rapport du Département de la
Marine dont rwus ne pouvons pas citer les
chiffres, malgré tout l'intérêt qu'ils pré-
sentent, la morue forme bien au delà de la

N.-Brunswick.... 4,734,331 boites.
1. 1. Edouard... 8,551,050 livres
Nouv. Ecosse..... 4,082,140 boites.

$710,149
710,210
612,321

La demande pour les conserves de ho-
mards tant en Angleterre que. sur le con,-
nent a imlheusement déjà pour effet daus
l'île du Prince Edouard de faire abandonner
la pêche d'autres poissons et peut aussi
causer prochainement l'appauvrissement et
peut être la ruine de l'industrie nouvelle,
par la destruetion du crustacé. Déjà on se
plaint de la petitesse des homards mis (n
boites.

Tandis qu'en Europe, on fait de grands
efforts pour repeupler les bancs d'huitres et
que des quantités considérables sont trans-
plantées des bas fonds de la baie de Chesa.
peake dans les eaux européennes, l'inspec-
teur des pêcheries canadiennes se plaint de
l'extinction graduelle de ce mollusque si
recherché. 20,298 barils représentent la
production de l'année dernière. La cause
de cette extinction est l'enlèvement pen-
dant l'hiver, pour être répandues sur les
terres, des vases form4nt les fonds sur les-
quelles les huitres se propagent. Néan-
moins l'exemple de l'Europe a trouvé quel-
ques imitateurs et la culture et la propaga-
tion artificielle des huitres ont donné nais-
sance sur les côtes à quelques essais que
l'on espère voir s'étendre. Ainsi dans le
comté du Prince, quinze acres ont été ense.
mencés et quatre autres vont y être ajoutés.
Il serait désirable que la province de Qué-
bec imitât cet exemple et rendit une abon-
dance nouvelle à ses bancs d'huitres autre-
fois si peuplés.

Le rapport fait connaitre que le nombre
d'hommes employés à la pêche en 1880 s'est
èlevé à 57,421 ; et consi( érant chaque p&
cheur comune un chef de famille, le rapport
arrive à la conclusion que, à raison de ci, q
têtes par famille, 287,105 personnes, soit un
quinzième de la population, ont vécu de
l'in'dustrie de la pêche. Il y a là certaine-
ment une exagération. Les autres chiffres
donnés par le même rapport semblent pé.
cher par l'excès contraire : Ainsi, 1,181
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moitié de la pêche de la province de Qué-
bec et plus d'un tiers de celle de la Nou-
velle-Ecosse. Le saumon n'a point donné
pendant l'année 1880 un rendement égal à
celui de l'année précédente; en fait, dans
le Nouveau-Brunswick, il est de 30 pour
cent au-dessous. Mais pour les trois pro-
vinces maritimes, la pêche du homard et les
conserves qui en sont faites ont été une nou-
velle industrie qui tend d'autant plus à
s'augmenter que les besoins de l'Europe ne
trouvent plus dans les produits de la pêche
sur les côtes orientales de l'Atlantique les
quantités suffisantes. Nous donnons pour le
Nouveau-Brunswick, l'Ile du Prince-Edouard
et la Nouvelle-Ecosse le montant de leur
pêche de homards et la valeur en 18 0:

3EEnm a=n On1M-gC>.]t.



navires seraient affectés à la pêche et leur
valeur totale ne serait que de $l,014,688,
soit une moyenne de $858 par navire f
23,848 bateaux de pêche d'une valeur de
$708,563, auraient été employés, leur va-
leur moyenne n'était que de $30 par bateau.
Or, si dans la valeur des navires et des ba
teaux, on comprend ce que le code appelle
les appareils et apparaux, les filets et autres
engins de pêche, les chiffres donnés sont
trop bas. Enfin le capital employé dans
cette industrie. non compris celui du maté-
riel ne serait que de $2,523,O00 et il aurait
donné une production brute de $14,000,000,
soit près de six fois son montant dans une
seule année. Il y a lieu de s'étonner que
des capitaux bien autreient importants ne
s'engagent pas dans des opérations si rému-
nératrices.

La production des pêcheries, d'après le
rapport du département, semble considé-
rable et son chiffre de $14,00,000 n'est dé-
passé que par un petit nombre de nations;
mais il faut admettre que cette production
est due à la force même des choses et non
pas à l'énergie de la population. La rup-
ture avec les vieilles traditions, l'attention
publique éveillée sur la position misérable
faite à la population maritime du district
de Gaspé par des grants et des priviléges
que la commisération due à la misère des
pêcbeurs ne permet plus de respecter, des
,capitaux utilement employés à renouveler
l'outillage de pêche, des efforts faits par les
chambres de commerce des provinces inté-
ressées à la pêche pour augmenter les dé-
bouchés; en un mot, une combinaison de ce
que l'intérêt général dii pays demande et
de ce que l'humanité pour la vieille popula-
tion française de la Gaspésie exige, aurait
bientôt rendu le golfe du St-Laurent aussi
rémunérateur pour la province de Québec
qui le néglige, qu'il l'est pour les améri-
-cains qui l'exploitent.

L'AVENIR D'UN JEUNE HOMME.

La première question sérieuse à laquelle
un jeune homme ait à. trouver une solution
est celle du choix d'une profession. Trop
souvent, il se laisse entrainer par les circons-
tances ; le milieu dans lequel il vit, ce qu'il
entend dire autour de lui, la vanité, la sem-

lante facilité de succès dans certaines
branches agissent sur son esprit et le voilà
entré dans une carrière pour laquelle il n'a
peut-être pas la moindre aptitude.

Passons en revue les diverses routes qui(
sont ouvertes et voyons quelle chance dem
succès elles offrent à un jeune homme.(
Nousavons d'abord les professionslibérales,
les seules qu'ambitionne un jeune homme
ayant passé quelque's années dans un collé-
.ge classique. Avec un bagage littéraire fort1
léger, il peut aisément devenir avocat ou
médecin. Avocat, le nombre en est déjà 1

considérable et l'on dit la carrière encom-
brée. Et puis la statistique fait connaître
que dans tous les pays, il y a chaque année
la même proportion de la fortune publique
en litige; c'est-à-dire que si l'on additionne
ensemble les sommes en litige devant les
tribunaux pour cette année, on trouvera que
le total diffère bien peu de celui de l'année
dernière.

Or, si les émoluments, honoraires et frais
deju.stice sont proportionnés aux sommes en
litige et qu'au contraire la production des
avocats est sans limite, il arrivera forcément
que la répartition des émoluments entre les
trop nombreux avocats ne leur donnera rien
ou qu'une grande partie de ces maitres de
la parole resteront muets, faute de clients à
défendre. La médecine est elle plus favo-
rable ? On se plaint aussi de pléthore dans
la profession. Les défrichements, le drai-
nage diminuent de beaucoup les fièvres pa-
ludéennes, les connaissances des lois de l'hy-
giène se répandent et ne peuvent manquer
de réduire les causes morbides et d'ailleurs
la moyenne (le la vie humaine va s'accrois-
sant partout; mauvais symptôme pour
entrer dans une carrière déjà surchargée. Il
reste une autre carrière, celle du fonction-
narisme. Obtepir à force de sollicitations,
d'influences cherchées que le gouvernement
du jour se souvienne que vous avez rendu
des services au parti et qu'il récompense ces
prétendus services par une place quelcon-
que où il vous faudra vous faire bien petit,
bien humble pour que le gouvernement
suivant vous y oublie. Triste carrière que
celle qui n'a pour toute aspiration que de s'y
faire tolérer.

Restent la production et la distribution
du produit: l'agriculture, l'industrie et le
commerce. Aujourd'hui, l'agriculture et
l'industrie requièrent des études sérieuses
et des aptitudes spéciales; l'étude dcs scien-
ces appliquées à la production demande de
longues années et un travail assidu. Le
commerce semble plus facile. Des grands
changements se sont produits dans les affai-
res, dans la manière de les traiter depuis
une vingtaine d'années. Par l'association,
des capitaux considérables se soht accu-
mulés dans quelques mains, des mai-
sons puissantes se sont formées, qui, par
l'étendue de leurs entreprises et de leurs
relations, ont diminué les chances de succès
qu'avaient jusqu'alors les petites maisons,
ayant quelquefois pour unique capital leur
intégrité connue, la confiance des vendeurs
et la plus stricte économie dans leurs dépen-
ses. Aujourd'hui ce capital,le plus recomman.
dable après tout, ne suffit plus et il est plus
difficile de commencer les alfaires et de
lutter contre la concurrence de ceux qui'
possèdent. capital, crédit et relations éta-
blies.

Est-ce à dire qu'un jeune homme np1
pourrait plus se créer une carrière commer- i
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ciale ? Loin'de là, seulement il faut. aujour-
d'hui plus d'énergie et plus de travail. Pour
la plupa4t des commis dans les grandes
villes, l'ambition peut se borner à obtenir
un bon salaire, qui permette de vivre hono-
rablement et de pourvoir à l'avenir de sa
famille par une police d'assurance. Mais
ceux d'entr'eux qui ont des aspirations plus
élevées, qui se sentent de force à lutter pour
pour gagner une position dans le monde des
affaires, il faut qu'ils concentrent toute leur
énergie pour atteindre leur but. Un travail
incessant, qui développe les facultés en
même temps qu'il améliore la position que
le commis occupe, devient nécessaire. A ce
travail doit se joindre l'économie la plus
rigide de façon.à ce que chaque année ajou-
te au capital. La fortune de bien des hom-
mes d'affaires n'a pas d'autre origine que
les quelques milliers de piastres qu'ils ont
économisés de vingt-cinq à trente ans. Si le
capital ainsi amassé n'est pas suffisant pour
entreprendre le genre d'affaires dans lequel
il a été élevé, que le jeune homme cherche
une ville plus petite où la concurrence soit
moins grande et l'emploi pour'son petit ca-
pital plus facile. Un territoire nouveau lui
donnera un champ nouveau dans lequel la
marche vers la fortune devient possible.
Peut-être, au début ferait-il quelque perte,
la leçon lui sera favorable. Ce sont les pertes
qui donnent de l'expérience et apprennent
à se modérer. Le succès n'enseigne rien ;
dars tous les cas, il n'apprend pas à se prc-
téger contre les revers; une perte au coi.-
tiaire peut être la cause de bien des profits
ou du moins elle previent la répétition des
pertes. Le succès entraîne trop loin parfois,
le souvenir des pertes au cont'raire ramène
vers les entreprises timides, dont les profits
sont plus réduits, et les chances de gain
moins risquées.

Que les commis d'aujourd'hui, qui seront
les marchands dans un avenir rapproché, se
souviennent que l'économie étroite, l'habi-
tude de l'épargne, l'entente complète et la
possession des menus détails sont leq seuls
éléments qui concourront à leur avance-
nient, qui leur donneront un capital, qui
feront le succès de leurs entreprises lors-
qu'ils lanceront leur frêle barque dans le
courant des affaires.

L'AMIANTE DU COMTE DE
MEGANTIC.

'iamiante, cette matière minérale à fibres
fines et souples comme de l'étoupe de soie
a toujoui's excité l'attention. Les tissus
incombustibles qu'en faisaient les anciens,
qui étaient parvenus à la filer et à en for-
mer des toiles dans lesquelles on recueillait
les cendres des morts illustres, ont donné un
prestige à l'amiante tel que toute d écou-
verte de cette var1wfé d'Aheste d'èvient
une question >leine d'intérêt. Une décd
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verte très étendue de ce minéral vient
d'avoir lieu dans le comté de Mégantic sur LE PIC-NIC DES EPICIERS EN DETAIL. Une société commerciale contractée sans
une propriété appartenant à une compagnie aucune rectriction, est appelée société gé-

unme propriapitalistes à Montréal, et son ex- La réunion d'une partie du commerce de nérale; une association cQntractée pour
ploitation industrielle peut présenter assez détail de l'épicerie, dans le but de passer l'exécution d'une entreprise déterminée
d'avantages pour que nous croyions devoir Jnejournée loin des magasins et de se con- seulement, est une société particulière; unedoner quelques notions sur la nature de naître, a été un véritable succès. L'oubli société dans laquelle un (les associés s'inté-
l'amiante. du souci des affaires donnait à chacun de resse pour le montant de la somme qu'ilLAsbeste remplit les fissures des roches ceux qui firent partie du pic-nie cette verse, et pour laquelle il reçoit une partprimitives et se trouve également dans les liberté d'esprit qui pousse à rechercher la proportionnelle des profits, sans que sa res-roches serpentines. Ses variétés sont nom- société (le ses semblables, à se lier avec eux ponsabilité pour les obligations de la sociétébreuses. Celle en filaments flexibles porte à apprendre à les apprécier; aussi l'assem' dépasse la somme versée par lui, est appeléespécialement le nom d'Amiante, sous lequel blée out-elle 'aspect d'une réunion cordiale une société en commandite, dont les condi-elle est connue dans les arts, elle ressemble sans autre préoccupation que de donner tions sont réglées par les statuts de diffé-
Parfois à du coton en laine, ou à (le belle toute expansion à ce bon vouloir général rentes provinces et dans la province le
soie blanche; parfois ses fils sont courts et qui avait causé l'attraction le nationalités Québec en particulier par le Titre onzième
grossiers; quelquefois ils sont durs et cas- si diverses les unes vers les autres. Nous du Code Civil du Bas-Canada.sants, plus rarement on la trouve radiée, attachons à ce mouvement une grande im- Le membre d'une société qui signe le son
réunie en faisceaux; enfin elle se présente portance. Nous y voyons, comme aux Etats- nom personnel un billet à ordre ou un
en fibres tressées formant un tissu solide et Unis, le premier pas d'une association du autre effet négociable destiné à l'usage de
continu. Cette variété prend alors le nom, commerce de détail, pour protéger ses inté- la société> lie tous ses associés envers les
suivant son aspect,. de papier fossile, liège rêts, nous y voyons, que le contact journa- tiers. Les billets de la société, quoiquefossile, cuir fossile, carton de montagne, lier que cette association amènera, la cessa- donnés par un associé pour son compteetc. L'asbestese trouve dans la Corse, aux tion de cette jalousie qui semble malheu- personnel, lient tous les associés, lors-environs du Petit St Bernard, en Sibérie reusement inhérante à tout commerce de qu'ils passent entre les mains de tiers deet enfi à Baltimore. L'asbeste ne forme détail. L'association <lu commerce de détail bonne foi, ignorant le fait que ces billets
pas une espèce spéciale ; elle appartient de l'épicerie amènera la cessation des usur- n'ont pas été donnés pour le compte de latantôt à l'Amphibole, tantôt au Piroxène, pations du commerce de gros dans son do- société.tantôt à une espèce particulière que le Dr maine, une entente entre les membres pour Les marchandises dont la société fait
Thompson a réuni sous la dénomination de le maintien des prix les articles si nom- commerce peuvent être achetées ou en-Baltimorite, dont la composition atomique breux de cette branche d'affaires. Déjà ces dues par un des associés; il peut passer desest analogue à celle de la Serpentine. associations se sont répandues dans l'ouest contrats, recevoir de l'argent, enldosser,C'est en effet dans les fissures de roches des Etats-Unis et ont produits immédiate- tirer et accepter des billets et ades traites;serpentines que l'amiante lu comté de Mé. ment d'heureux résultats. La même cause et quoiqu'il ait pu faire tout cela pour son
gantic a été découverte ; la fibre près de la produirait les mêmes effets ici, et nous nous compte personnel, s'il y a lieu le croire
surface est encore courte et il est à croire réjouissons de la réunion d'hier en vue des qu'il a agi pour la société, la société se trou-
qi'a une plus grande profondeur si les fis- conséquences fructueuses pour les détail- vera liée par ses agissements, pourvu quesures vont s'élargissant, la fibre atteindra lants qu'elle ne peut manquer d'amener. Il les personnes qui auront traité avec lui,ou au moins se rapprochera des longueurs serait heureux que dans les autres commer- ignorent qu'il a agi pour son compte per-trouvées en Corse de 10 à 11 pouces. La ces de detail de Montréal l'exemple donné sonnel. Ainsi une société peut être enga-soie blanche la belle n'a pas plus d'éclat hier fut imité et que des associations qqe gée par les dires ou la déclaration d'un asso-que la fibre de l'échantillon que nous avons nous appellerons défensives se formassent cié, au sujet des affaires de la société.vu, provenant de la propriété de cette Cie. aussi pour résister à certains empiètements. Une personne prêtant son nom à une socié-

Lemploi idustriel de l'amiante a tou- té, ou permettant à la société de se servir dejouis été fort restreint en Europe; les D C son nom, après en être sortie, est res-filtres de laboratoire, quelques tissus, des DES SOCIÉTÉS COMMERCIALES. ponsable comme associée envers les tiers
dentelles, mouchoirs et du papier avaient Deux personnes ou plus s'entendent pour qui contractent de bonne foi la croyantEtats-usuà la découverte de l'amiante aux mettre en commun leur travail, leur temps La société commence à l'instant mêmeEtats-Ujnis, les seuls usages de ce minerai, et leurs ressources, et pour partager les du contrat, à défaut de stipulation con.Aujou d'hui, les quantités plus consid profits vu les pertes qui peuvent résulter traire. Elle finit par l'expiration durables qui excitent l'esprit inventif des de leur efforts communs; c'est ce qu'on terme pour lequel elle a été contractée;américains ont donné à l'amiante une va- appelle une société commerciale, par l'extinction ou la perte des biens appar-leur pratique bien supérieure à celle que sa L'apport dans la société peut consister tenant à la société, par la consommation derareté lui donnait. L'application de l'ami- dans le talent, l'expérience ou la réputation laffaire pour laquelle elle a été formée; parante par le feutrage à la protection des bien établie dun associé tandis que l'autre la faillite ; par la mort naturelle d'un desnavires contre les dangers du feu, en entou ou les autres fournissent le capital ; tous associés; par la mort civile, l'interdictionrant les chaudières t les foyers de ce partageant également ou dans une propor ou la faillite d'un des associés; dans le casfeutre non combustible, l'emploi du même tion déterminée dans les bénéfices; ou bien de société en commandite, par tout change-feutre pour la couverture des bâtiments, les associés fournissent une part égale de ment dans les noms des gérants, dans lason usage prochain et déjà étudié pour le temps, de travail et de capital que la d- nature des affaires de la société, ou dansfiltrage <les liquides et la facilité de net- ciété emploie à son usage, et les bénéfices toute autre m'atière indiquée dans la déclatoyage qu'il présente, donnent dès aujour- sont divisés à parts égales entre les associés. ration primitive, (excepté les noms desd'hui une valeur réelle à tout dépôt deaqe Ce qui constitue réellement la société, c'est commanditaires.) Un des associés peutminéral, valeur d'autant plus gande que la participation conjointe dans les bénéfices, toujours se retirer, en donnant un avis suffi-les filaments sont déliés, fciles A séparer et la rosponsabilité conjointe dans les sant à ses associés, mais en ce cas, il restedoux et 

rflexibles 
pes'nsu pertes.responsable des dommages s'il en résulte.
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Si l'un des associés désire que, advenant
sa mort, la société soit continuée par ses
exécuteurs testamentaires ou ses héritiers
on doit en faire une stipulation spéciale du
contrat de société. Si (les exécuteurs tes
tanientaires continuent une société dan
ces conditions, ils deviennent personnelle
ment responsables (les (lettes sociales.

Si l'on veut donner à la majorité des
associés le privilége de liquider les affaires
de la société, ou de les diriger d'une na
nière quelconque, il faut également en faire
une stipulation spéciale lu contrat ; autre
nient ce privilege n'existe pas.

Les associés peuvent dissoudre la société
à l'amiable, ou bien un les associés peut
obtenir de la Cour Supérieure un jugement
prononçant la dissolution. La conduite
dissolue, la malhonnêteté, les habitudes de
nature à compromettre la fortune sociale,
l'incapacité d'un associé ; la cessation de la
raison d'être de la société ou quelque autre
cause semblable, peuvent être considérées
suffisantes par le juge, pour prononcer la
dissolution, si on ne peut l'obtenir autre-
ment.

Immédiatement après la dissolution de la
société, on doit en donner avis dans les
principaux journaux, et en aviser les per-
sonnes qui ont affaire à la société. Si l'on
ne prend ces.précautions, chaque associé se
trouve responsable de ce que pourront faire
les autres, vis-à-vis des tiers qui ne seraient
pas au fait le la dissolution.

Les annonces des Marchanfis en gros et des
manufpseuriers sont les seules que publie le

Moniteu <lu Commerce."

LES SALAISONS.

L'importance du commerce des salai-
sons et des graisses en Amérique, mérite
bien que nous donnions une courte descrip-
tion les procé(ls employés pour la prépa-
ration de ces articles. Les villes où cette
industrie a pris le plus grand développe'
ment, sont Chicago et Cincinnati ; les procé'
dés employés par ces deux villes se ressem-
blent beaucoup.

Les bâtiments où se préparent le lard et
le saindoux, sont vastes et solidement cons-.
truits. Lorsqu'ils ont trois étages, le pre-
mier est occupé par la salaison et le maga-
sin; au second on met en baril et on expé-
die et le troisième sert à faire refroidir et à
découper les porcs. Le toit est plat, très
épais, et étanche; il est divisé en parcs et
étables, qui, quelquefois peuvent contenir
jusqu'à 4,000 têtes.

On conduit les animaux par un plan incli-
né sur le toit où on les laisse quelques jours
avant de les abattre. Lorsque tout est prêt
pour l'abattage, on les conduit, une
vingtaine à la fois dans une petite écurie

t sur le toit, dont le plancher est une grille
s très serrée. Un homme y entre, armé d'un

marteau à long manché, dont il donne un
coup violent à chaque porc, sur la tête,

- entre les yeux ; le pore assommé, tombe
aussitôt sur le plancher. Un autre homme
entre ensuite avec un long couteau et
saigne les porcs abattus dont le sang tra-
verse le plancher-grillagé et est conduit par
des canaux dans le vastes réservoirs placés
à l'intérieur des bâtiments. Pendant que
se font ces opérations, un autre lot est con-

- duit dans un compartiment voisin, et traité
de la même manière.

Lorsque le premier lot a saigné suflisan-
ment, on le fait glisser par un plan incliné
jusque dans le bassin ou la cuve à échauder,
ce bassin est on bois, long d'environ vingt
pieds, large de six et haut de trois pieds.
L'eau qui y est contenue est chauffée par
des tuyaux contenant de-la vapeur, et elle
est maintenue à une temperature uniforme.
Les porcs flottent dans ce bassin, et le tra-
versent poussés par des hommes qui se
tiennent de chaque coté et qui veillent à
ce que l'eau chaude atteigne toutes les par-
ties. Une machine très simple, mise en
mouvement par un seul homme, retire les
porcs de ce bain et les dépose au bout
d'une longue table inclinée.

Là deux hommes les reçoivent et leur
enlèvent en un clin d'œil toutes les
soies qui peuvent servir à la fabrication les
brosses et à la cordonnerie. Ces soies sont
déposées dans des caisses ou des barils que
l'on enlève dès qu'ils sont pleins. Deux
autres ouvriers, de l'autre côté de la table,
enlèvent une autre partie des soies, et après
avoir passé par les mains d'une vingtaine
d'hommesdont chacun a une tâche diffé-
rente, le porc est parfaitement nettoyé et
on insère dans les tendons des jambes de
derrière un bâton par lequel on le suspend
à un tramway aérien Ce tramway l'em-
porte sous un bain d'eau froide qui achève
d'enlever toute trace d'impuretés, puis
on termine par un nettoyage au grattoir.

Le porc arrive alors à un homme qui
l'ouvre et enlève les gros intestins ; puis à
un autre qui enlève les petits intestins, le
ceur, le foie, etc. ; enfin après une nouvelle
aspersion d'eau froide, il passe à un ouvrier
qui fend l'épine dorsale.

Il ne reste plus qu'à le laisser refroi-
dir, le tramway l'emporte dans une
salle destinée à cette opération, et on l'y
laisse suspendu. Un seul homme manoSuvre
à son aise le porc le plus pesant.

A l'arrivée au rafraîchissoir, un ouvrier
détache la panne pour l'enlever ensuite
lorsque le cochon sera froid ; cette opéra-
tion, ainsi que l'ouverture de l'épine dor-
sale, facilite beaucoup le refroidissement de
la viande. On laisse refroidir pendant deux
jours environ avant de couper. Des hommes
et des enfants enlèvent la graisse des petits

intestins, la lavent et la portent au bassin
où se fond le saindoux.

Lorsqu' est suffisamment refroidi, leporc est prêt pour être débité ; on le trans-
porte du rafraîchissoir à la salle où on le
coupe, chaque porc est pesé et le poids ins-
crit sur un livre. On le place sur un bloc,
ou un immense couperet détache la tête
les épaules d'un seul coup ; un'autre coup
sépare le train de derrière où sont les jam-
bons, un autre ouvre le dos, et un autre fait
la même opération pour chaque jambe de
devant. ()n enlève maintenant de la car-
casse la panne que l'on avait précédemment
détachée. Le reste est ensuite coupé et
divisé suivant la destination de chaque
partie. Cette opération se fait avec la plus
grande rapidité, deux bons ouvriers peuvent
débiter ainsi plus (le 2,000 pors dans une
journée (le moins le huit heures. La jour-
née ordinaire d'un ouvrier est de 1100 à
1200 porcs.

Le bâtiment où se fait l'extraction du
saindoux est contigue aux bâtiments prin-
cipaux, dont il est séparé par un mur épais,
et a aussi trois étages. Au second étage
sont rangées plusieurs cuves en fer, faites
de plaques épaisses de fer .à chaudières,
hautes de douze pieds, d'un diamètre de
six pieds et pouvant résister à une forte
pression. Elles s'élèvent à travers le troi-
sième plancher, jusqu'au troisièmo étage,
où leur couvercle est percé d'une ouver-
turc. Par cette oyverture on verse dans
les cuves la panne, la tête, la graisse des
intestins et lesretailles. Lorsqu'une cuve est
pleine, on forme l'ouverture et on introduit
dans la cuve un jet de vapeur venant des
chaudières, jusqu'à ce qu'on ait obtenu une
pression de quinze livres par pouce carré.
Chaque cuve est munie d'une soupàpe le
sûreté, de sorte que lorsque la pression dé-
passe le maximum, la vapeur s'échappe
après avoir traversé ainsi toute la masse.
Toute la graisse est ainsi fondue.

Une de ces cuves est réservée pour ce
qu'on appelle la graisse blanche. On y
verse les panses, les intestins et les débris
de l'abattoir ; on fait passer à travers du
tout le même jet de vapeur décrit plus
haut. Une autre cuve encore est employée
pour l'extraction de la graisse le porcs tués
par accident et que l'on y met tout entiers;
cette cuve produit ce qu'on appelle la
graisse jaune.

Après que la matière contenue dans les
cuves a été soumise à l'action de la vapeur
pendant le temps voulu, on ouvre un robi-
net placé vers le milieu de la cuve, où l'eau
et le saindoux se rejoignent, et on laisse
couler le saindoux dans un immense bassin
découvert en fer, avec un fond concave, et
muni d'un double fond où l'on introduit la
vapeur. LÀ le liquide est porté à une tem-
pérature de 3000 Fahr.; toutes les impuretés
remontent à la surface où elles formùent une
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écume épaisse que l'on enlève, et les ma-
tières lourdes forment un dépôt au fond du
bassin. On ouvre le robinet du fond, et
l'on fait sortir par là le dépôt qui s'est
formé ; la graisse qui reste est coulée
dans des bassins à refroidir, puis dans des
barils et marquée pur saindoux.

(A continuer.)

Notes Spelales.

M. Joseph Vésina, de Québec, vient de pu-
blier chez M. A. Lavigne, marchand de musi-
que, 25 rue St-Jean, Québec, une valse de sa
composition qu'il a nommée " Estrella." Cette
valse, qui n'est pas le début de ce composi-
teur distingué, est gracieuse et en même temps
brillante. La facture est large, les idées va-
riées; le rythme présente des contrastes sovam-
ment combinés, l'allure est vive et pimpante,
sur un fonds d'exquise et mélancolique poésie.
Nos lectrices ne se contenteront pas sans doute

actions. Que certains journaux financiers an-
glais ne trouvent point à la prospérité actuelle
des Etats-Unis tous les signes d'une durée
prolongée ; qu'ils ne voient dans l'accroisse-
ment des prix qu'une valeur surfaite, momen-
tanément maintenue par l'engouement (les
spéculateurs, mais n'ayant rien en elle-même
de'substantiel et de durable; il n'y a là riend'étonnant et peut-être, dans leur ignorance
des forees dont dispose la spéculation pour
maintenir l'effort actuel vers la hausse, ju-
gent-ils sagement la marche future des sécu-
rités américaines.

La bourse aux valeurs ici a, pendant cette se-
maine, continué ses fluctuations pour le béné-
fice du petit nombre d'intéressés à ses varia-
tions journalières. Le montant des transactions
est d'ailleurs fort réduit. La nature même
des sécurités qui s'ynégocient se prète peu à
des variations fréquentes. Quelle cause ap-
préciable peut donner à la banque de Mont-
réal, par exemple, une plus value de J p. c.
sur hier, en dehors de la spéculation ?

A la bourse de ce jour, un fait extraordinai-
re s'est produit, il n'y a eu aucune transac-
tion en actions de la banque de Montréal :toute l'attention était porté sur le Télégraphe
de Montréal, qui, sur la rumeur de la levée de

EIqCEIES.-L-s affires en épicorips ont été
fort peu actives cette semaine. Les cafésn'ont donné lieu qu'à de petitos affaires de
détail. Les épices restent fermes, sans chan-
gement dans les prix, quoique les maichés"1Europe se raffermissent chaque jour, ainsi
que ceux de New-York.

Sucres.-Les affaires en sucres bruts ont
été à peu près nulles, les arrivages et les na-
vires attendus étant la plupart la propriété (les
raffineries. Les sucres raffinés ont subi une
baisse générale également distribuée sur
toutes les qualités. Aussi les sucres blonds
raffinés se vendent de 8c à 8J p. lb. Les
blancs cubes de 10 à lO. Les granulés de
10 à 10 et les grocers A (le 9[ à 10. C'est
une baisse en moyenne de Jc par livre. Les
melasses sont sans variation et les sirops sont
moins bien tenus pour bon ordinaire (le 43 à
48 c. p gal.

THEs.-Les nombreux arrivages de thés de
nouvelle récolte tant à New-York qu'iciont amené une petite réaction en baisse sur
les qualités communes que nous estimons sur
l'ensemble à 2c p. lb. Voici les prix du jour:
Japon comn à moyen 22 à 25c. Moyen à bon,
28 à 32; bon à choix, 35 à 50 ; Poudre à ca

de nos appréciations et voudront en juger par 1 Injunriion a depuis lundi monté de 122 à Les riz sont sans changement. En fruits,d29e prix payé aujourd'hui pour 100 actions, nous n'avons rien a dire des raisins en caisseelles-méme. Elle est d'une exécution relative- Les affaires traitées à la première session ont dont les fortes chaleurs onte Espagne, ame-
ment facile, et elle fait fureur en ce moment. été les suivantes: Banque des Marchands 32 lioré la condition; mais ce que nous avons dt

actions à 125, banque du Commerce 50 act. à précédemment des amandes est pleinement
144j, banque d'Ontario 150 act. 834, banque confirmé; la récolte a été mauvaise dans touteLes marchands de la campagne peuvent en Molson 40 act. 116. Télégraphe de Montréal l'Espagne et les amandes de Languedoc don-toute confiance s'adresser par lettre aux mai- 2475 act. de 126 à 1291. Néanmoins à la cIO- neront seules un rendement ordinaire.sons dont elles trouveront l'annonce dans le ture 128t à 129 était la seule offre. Conserves alimentaires.-Il y a eu une hans-Moniteur du Conerce." Les autres valeurs qui n'ont donné lieu à se générale sur les fruits, de 60 à 75c par doz,aucune affaire étaient tenues aux prix sui- Les pches 3 bs se sont vendues à $310; les
vants: Banque de Montréal, 195t; banque dn blanches en boites de 2 bs $2.50. Fraises, bol-Finances et Commerce. Peuple, 94t; banque de Toronto, 156 ; Jacq.- tes de 2 bs $215. Ananas $2.20. Les prix
Cartier, 106; de l'union, 95; d'échange, 1424; sont fermes aec tendance à la hausse. A Chi-Ville-Marie, 1024 demandé, 95 offert ; Riche- cago l'excitation dans le marché est à sonNos lecteurs trouveront el la page r#OO la Revue lieu & Ontario Navigation, 674 ; chars ur- comble. La croyance qu'on attache aux rap-du Marché de Québec. bains, 140; gaz de la ville, 148r Canada ports que la récolte des fruits va manquer, est
cotton Co., 137; Montréal cotton, 162J offert. cause-que des ventes considérables ont euREVUE DE IA SEMAINE. La demande pour l'argent est fort calme et lieu, les prix sont conséquemment augmentésles taux d'escompte sont sans variation de 6 à et certaines lignes ont doublé en valeur.7 p. c. selon signature et époque de maturité. GRAINS ET FARiNE,-Ies avis d'Europe ontMontréal, Il août 1881. Les prêts remboursables sur demande ou à depuis quelques jours repris beaucoup de fer-

La semaine n'a pas offert de changements courts jours sont peu demandés de 4 à 5 p. c,, meté, la demande pour les chargements flot-importan Tads qufert dnsea cam gne, et ceux à longs termes se négocient de 5 à 6 tants pour le continent est devenue active, lesimportants. Tandis que dans la campagne p. e. e change sur l'Angleterre est lourd et prix en Angleterre se sont relevés et partoutl'attention est tournée vers les récoltes et les les taux sans changement. Londres, 60 jours, s'est manifestée une reprise en hausse. Lainfluences que la variation si fréquente de la pour traites de banque vaut 1084 ; les traites grande chaleur qui a régné dans toute l'Euro-température peut avoir sur le rendement de commerces avec documents sont payées de pe a-t-elle hâtée la maturité du grain au détri-des biens de la terre, les affaires ici étaient 107d à 108, elles sont rares, l'exportation des ment de son poids, ou les travaux générauxinactives et si les préparations pour la saison produits s'étant ralentie. Les traites sur de la moisson retenant les cultivateurs chezd'automne continuaient dans l'intérieur des New-York sont fermes à J p. c. prime eux ont-ils causé un déficit momentané danslieu à un courant d'aaires qui peut modiler ALCALS, POTASSES ET PERLASSES. - Après les rapports aux marchés et ainsi amené unela lourdeur et l'inactivité du marché, une hausse passagère, les potasses premières et hausse éphémère. Probablement les deuxAux Etats-Unis, il en est à peu près de secondes sont revenues aux prix de la semaine causes se sont produites, et au battage. le ren-même. La position si critique du Président dernière. Le stock est toujours concentré en dement espéré ne s'est pas produit.dont on avait nié l'influence sur les affaires une seule main, mais les arrivages continuent En France, d'après les journaux du 22 juil-du pays se fait sentir et les moindres retards assez forts pour la saison. En perlasse, il n'y let$ les avis sont fort partagés, les uns se li-dans sa convalescence suffisent pour enrayer a aucun changement à signaler. citent de la récolte les autres se plaignent fimmédiatement les efforts en hausse de la spé- PRODUITS CHIMIQUE.-Les affaires en pro- il en est de même en Belgique et en Hollande.culation. La lutte entre les grandes lignes duits chimiques ont toujours une certaine acti- En Autriche et en Hongrie, la récolte ne seraitde chemin de fer, l'abaissement des frets à vité qui démontre la fermeté des prix. Les qu'une bonne récolte ordinaire. Dans l'Alle-des taux onéreux pour les compagnies don- avis d'Angleterre continuent favorables, la magne du Nord. il y a bien des plaintes; tanent aux hauts prix des actions une durée fort manufacture, par suite de la demande du con- Russie seule semble satisfaite. Il faut doncéphémère et répandent partout de sérieux em- tinent est fort occupée, les prix se maintiennent attendre quelques jours encore avant d'avoirbarras. Cette baisse des frets par chemin de et la hausse des frets tend aussi à éloigner une opinion exacte de l'état des choses.fer a pour ainsi dire, amené la suspension du toute espérance de baisse. Les besoins de la Aux Etats-Unis, l'excès des plaintes sur latrafic sur les canaux de l'Etat de New-York consommation sont remplis aux pleins prix de récolte des blés se calme un peu, mais aujour-pour le transport des céréales. Les minerais notre prix courant. d'hule mais seramt en grand danger <le nede fer sont n ce moment le principal aliment MARCHANDISES SkCHES, ETOFFES, TISSUS ET donner qu'une demi récolte. Au Canada, lade la navigation par canal. Ces taux ruineux NoUvEAUTE.-Les ordres reçus par l'entremise satisfaction semble générale.pour tout le monde, pour les actionnaires cs des voyageurs dépassent toutes les prévisions La spéculation dans l'ouest basée sur le dé-lignes, comme pour les bateliers qu'ils forcent et la saison s'annonce sous les apparences les ficit de la récolte a poussé les prix, nousau repos, n'ont d'autre cause que la rivalité de plus belles. Il serait impossible de citer aucun l'avons déji dit, au-dessus des limites de l'ex-compagnies qui comptent plus sur l'agisse- tissu qui ne soit pái en demande. Aussi, les portation. Néanmoins, hier, alors que lesment de la spéculation que sur le trafic de approvisionnements sur place, quoique consi- nouvelles d'Europe annonçaient une hausseleurs routes pour donner une plus value aux rables seront épuisés avant la fin de la saison. sur tous les marchés et des besoins réels, les

î
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prix ont fléchi sur les marchés de l'Ouest. Il
est difficile de suivre la marche de la spécula-
tion qui d'ailleurs a, dans d'autres lignes, en
saindoux et salaisons éprouvé également un
mouvement de recul et une baisse sensible.
Ici. lesordres d'Angleterre à limites plus éle-
vées ont causé uno certaine activité, quelques
achats ont eu lieu, plitôt en anticipation d'une
hausse nouvelle que pour satisfaire la de-
mande actuelle. Nous cotons ici : Bé blanc
Michigan No. 1, $1.31 à $1.32. blé roux (ur
de Duluth, $1.33J. Tole Io roux d'hiver, No. 2,
$1.32. No. 3, $1.23. Wabash roux d'hiver,
No. 3 $1.29. Milwaukee, No. 3, $1.19. Enfin,
un chargement de blé de printemps de To-
ronto a été payé $ 1.32. L maïs est tenu à
63 c. p. 50 lb. Les pois à 90e pour lkraisorî
pendant les 10 premiers jours d'octobre. Le
seigle et l'orge n'ont donné lieu à aucune
affaire, quoique 87c 1p. 50 lb. ayent été offerts
pour des seigles, iivraison première quinzaine
d'octobre. Les avoines sont tenues à 43 c.

Les quantités disponibles dans les ports des
lacs, sur les canaux et les chemins de fer, en
voie de transit et dans les port de l'Atlantique
sont au 30 juillet 1881:

Blé.
Boisss. 16,722,508
contre 31juillet

14,272,025

Mais.
15,928,014

1880 :
16,739,593

Avoine. orge.
7,373,809 124,808

1,516,377 176,204
Farines.-Le marché aux farines est calme,

mais ferme et les affaires fort réduites. Les
extra supérieures restent cotées de $6.05 à
$6.15, extra superfine $6, extra de printemps
$5.95 à $6, superfine $5.60 à $5.65, farine de
boulangers de $6 à $6.60. Les farines en sacs
de la ville de $3.25 à $3.30.

Frets.-Les avis d'Angleterre ont donné lieu
a quelques engagements de fret pour des blés
pour Liverpool à 2 sh. 6 d. p. quarter. Pour
Glascow, la cote est de 2 sh. 9 d. à 3 sh. 3 d.
et pour Londres de 3 sh 6 d. Le beurre et le
fromage varient en fret de 25 sh. à 30 sh. par
tonne selon le steamer.

PRoDUITs DE LA FERME.-Beure-Le marché
a été de nouveau lourd et en baisse pendant la
semaine. Aucune transaction n'a eu lieuquoi-
que la température a été fraiche et favorable à
des expéditions. Les prix étaient 21 à 22 cts
pour crémeries et 18 à 20c pour belle qualité
de beurre. Les acheteurs étaient désireux d'o-
pérer à leurs prix, mais les détenteurs se refu-
sent à vendre. La demande a été bonne dans
les prix de 12 à 18c p. lb. pour les moyennes
et basses qualités.

Fromage.-Encore une semaine sans acti-
vité. Les fermiers se trompent en gardant leur
fromage qui ne peut pas s'ameliorer en qualité.
Si les prix s'amélioreut, le fromage qui a été
gardé ne se classera pas assez fin pour obtenir
le prix le plus élevé et ne gagnera rien à la
hausse. Les quantités dans le pays sont à
présent considérables et nous pensons que le
stock est assez fort pour empêcher une hausse
en prix. Pendant cette semaine les ventes sui-
vantes ont eu lieu: 900 caisses à 9½c ; 800 c
9jc; 1,900 do à 91c et quelques lots dé qua-
lité moyenne de 7j à 8tc. La dépéche pu-
blique cote le prix de 52 shil. Les dépêches
privées donnent 50 shil. à 52 shil. comme prix
et ajoutent que les détenteurs forcent la vente
à Liverpool et à Glasgow. Les expéditions de
New-York pour la semaine ont été de 78,000
caisses et de Montréal, environ 24,000.

Marchés de la ville.-L'approvisionnement
de légumes sur les marchés dépasse les be-
soins de la consommation et les prix sont en
conséquence en baisse. Voici les prix payés:
Pommes de terre nouvelles Rioses, 60 à 70 c le
minot; carottes, 30 e la doz.; tomates, $1.50
le minot: concombres, 25 à 30 c la loz.; oi-
gnons, 35 c la doz; fèves vertes, 25 c; pois
verts, 50 c le minot; choux-fleurs rares, $1 la
doz. ; choux, 25 à 30 c la doz.,

Fruits.-Pommes, $2 à $3.50 le baril; oran-
ges, $6 par caisse; citrons. $6 la boite et $15
la caisse. Fraises, $1.50 le panier; blé-d'inde
vert sucré, 15 c la doz.

Grains.-Les pois se vendent 90 c le minot;
l'avoine très-abondante vaut de 42 à 43 c. par
32 livres; l'orge de 60 à 65 c par 50 livres.

Foin*et Paille.-Nous n'avons aucun change-
ment à signaler depuis notre dernière revue du
marché local. La demande pour la consom-
malion se continue et le foin s'écoule tranquil-
lement. Un chargement de barge a été détruit
par le feu, mais cet accident n'a pas influé sur
le marché. Nous regrettons cependant d'avoir
à enregistrer la faillite d'une maison impor-
tante qui a fait des affaires énormes en foin du
Canada. Nousdvoulons parler de Pecklam,
Italphl & Cie, de Providence, IL. I., qui ont
acheté plus de foin dans la province que tous
les autres marchands ensemble.

Nous ignorons jusqu'à quel point cette fail-
lite va affecter notre marché, mais nous croy-
ons que plusieurs marchands de foin vont
subir des pertes considérables.

Voilà un exemple dont tous devraient profi-
ter et qui montre l'importance de ne pas payer
des prix factices pour toute espèce de foin,
comme beaucoup ont fait l'hiver dernier.

Le marché de Boston est baissé et les prix
sont comme suit: Choix, $15.50 à $17 00,1
2me $14, commun, $12, western swale, $10 à
$12. Paille de seigle, $18 à $20. Paille1
d'avoine, $9 à $10. Marché comble, peu de
demande, avec prix en faveur des acheteurs.

Les recettes de foin à Boston depuis le 1er
octobre 1880 jusqu'au 1er juillet 1881 sont
doubles de la quantité reçue pour toute l'année
précédente.

Les prix de Montréal sont comme suit:
Foin extra $11 à $12. No. 1 $9 à $9.50. No. 2
$7.75 à $8.50. Endommagé $4 à $5.

Paille.-Cet article est complètement négli-
gé. Les prix sont purement nominaux.

Poisson et huile de poisson.-Rien de nou-
veau dans cet article. Il s'y fait peu d'affai-
res, à cause du manque de la marchandise.

Ruile de poisson.-On rapporte quelques
transactions en huile de morue à 57J p. gai.
imp. L'huile blanche de loup marin s'écoule
tranquillemegt à 57J et 60c p. gai. imp.

PEAUX, CUIRS ET cHAussUnEs.-Les peaux
vertes de la boucherie restent toujours dans
la même position et sont fort en demande sarrs
changement dans les prix. Les peaux d'a-
gneaux et celles de veaux n'ont pas non plus
subi de variation. .

Cuirs.-Nous avons à signaler pour la se-
maine beaucoup plus d'entrain dans le mar-

-ché aux cuirs. Quoique le montant des ventes
ne soit pas considérable, la demande a été
assez active et laisse à croire à une reprise
prochaine d'un bon mouvement d'affaires.

Par suite de la diminution du cuir à se-
melle de cette description, le Buffalo a aug-
menté de 2 c. environ par livre, ainsi que lei
constate notre prix courant. Le marché esti
bien approvisionné de cuir noir de toute es-Ç
pèce.t

CHAUSSUREs. - Nous n'avons rien de nou-
veau à signaler; les fabriques sont toutes fort
occupées; les ordres s'accumulent et tout fait
croire à* une saison d'une activité au moins
aussi grande que celle de la saison de prin-
temps.

FERS ET FERRONNERIE. -La position de l'in-
dustrie les fers s'est de beaucoup améliorée
en Angleterre, la demande est active et la
hausse les salaires ainsi que l'écoulement gra-
duel du stock tendent au maintien des prix.
Ici, des affaires importantes en fer en gueuse
se sont traitées, sans néanmoins nécessiter
une révision des cotes de notre prix courant;
mais nous aurons très probablement à aug-
menter nos prix la semaine prochaine, car la
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demande -est générale. L'amélioration qui
s'est produite aux Etats-Unis aura son in-
fluence ici. Les fers en barre sont très fermes
et recheochés.

En articles de quincaillerie, la demande est
également très active pour tous les articles ;
nous remarquons que les pentures, charnières
et autres articles analogues ont donné lieu à
des expéditions nouvelles dans l'intérieur. Les
autres métanx sont également fermes, l'étain,
le cuivre partagent l'amélioration éprouvée
par le fer.

VINS ET lSPIRITUEUX.-Les derniers avis de
Bordeanx du 27 juillet donnent les cours sui-
vants:

Vins.-La récolte de 1881, bien que devant
être minime, promet généralement d'être de
bonne qualité ; l'orage et les pluies qui sont
tombés cette semaine ont été bienfaisants
pour la vigne. Il est inutile de parler des
affaires, elles sont naturellement nulles; toute-
fois les prix auxquels les détenteurs consenti-
raient à vendre sont très fermes.

Spiritueux.-Le marasme le plus complet
continue à régner sur les marché des Cliaren-
tes, et les cours sont toujours nominaux comme
suit:

1878 1777

Bon bois ordinaire ... 215 à 220 220 à 225
Très bon bois............ 220 225 225 230
Fins bois (Borderies).. 235 240 240 245
Petite Champagne..... 245 250 255 260
Fine Champagne....... 265 270 280 285
le tout à 59, au comptant, sans logement. *

Dans les vignobles voisins de la Gironde, les
nouvelles sont diverses.

Partont où les gelées et le phyllexora n'ont
pas passé, il y aura abondance relative et de
la qualité, grâce à latempérature exception-
nellement favorable à la vigne, dont nous
jouissons : mais il y a le côté triste, d'abord
parce queles localités indemnes du phyllexera
et des gelées sont rares, puis la -môme cause
qui amène l'abondance, les chaleurs, active la
propagatiou du phylloxera dans des propor-
tions telles que. sur certains points, notam-
ment dans les Charentes, l'ouvre de destruc-
tion du terrible insecte sera achevée.

Dans l'Aude, on signale des reventes avec
1 fr. de hausee par hectolitne sur les prix de
la semaine précédente. Un propriétaire de
Vinassan a vendu 30 fr l'hect. ; c'est un vin
de montagne ordinaire, mais très réussi, On
cote encore dans ce rayon les ventes ci-après:
490 hect. Corbières, à 32 fr.; 320 h ct. Hau-
poul, 1er choix supérieur, à 45 fr.; 300 hect.
Marcorignau, à 8& fr.; Bizanet, 2e choix, à 30
francs.

Les affaires commencent à se réveiller dans
le Roussillon. On signale quelques achuts en
qualités supérieures à 48 et 50 fr. l'hect.

Dans l'Hérault, le commerce extérieur com-
mence à se mouvoir; en raison de ses besoins,
il a été fait ces derniers jours des offres sérieu-
ses; les beaux vins sont recherchés, mais
tenus à des prix en hausse, non acceptés en-
core par les acheteurs; les tàtonnements de
ces derniers restent infructueux, et il ne nous
a été signalé par notre correspoRdant de Bé-
ziers aucun achat important. Avant peu, ache-
teurs et vendeurs augmenteront les conces-
sions qu'ils se sont déjà faites et qui consti-
tuent déjà une hausse certaine des vins de
qualité. Il n'en est pas de même des vins dé-
fctueux, qui se vendent en grande baisse,
n'importe à quel prix

En e«rivant aux personnes qui aunon
eent dans le ." Moniteur du Comnerce,"
mnentionnez qut vous avez vu leur anes.
ce dans te "Moniteur."
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DEPÉCHIES TËLEGRAPHIIQUES DU JOUR,--

MOUVEMENT DES PitODUITS. EXPORTATION DE BETAIL.
MARCHÉS D'EUROPE.

PRIX A LIVERPOOL. Arrivages généraux pour la semaine finis- Expédition de bétail du port de Montal
Il août 1881. s. D. s. 1.

Farine......... ................. 10 0 à 12 0
Blé : Printemps-..-----........... 9 6 à 9 9i Roux d'hiver ................ 9 10 à 10 2
" Blanc........................... 9 9 à 10) 1
" Club ................ 10 0 i 10 4

Maïs....................... 5 5 à 0 0
Avoine ...................... 6 4 à 0 )
Orge ...----. ......................... 5 3 à 0 0
Pois-...................... 7 0 à 0 0
Lard salé......... ................. 74 0 à 0 0
.Saindoux..............................57 6 à 0 0
BSuf .............................. 92 6 à 0
Viande salée.........................44 0 à 45 6
Suif.................................. 35 0 à 0 0
Fromage ..... ......... ...... 52 0 à0 0

Dépêche de Beerbolin-Liverpool: 11 août.
Chargements à flot : blé, fort.
Chargements à flot: maïs, plus tranquille.
Chargements en transit: blé, ferme.
Chargements en transit: maïs, plus trai-

quille.
Blé sur place : ferme.
Maïs: plus tranquille,
Blé attendu: 1,725,000 qrs.
Maïs : 550,000 "
Blé: Californie, à la cote... 49 6 à 50 o
Blé roux d'hiver, à la cote... 49 3 à 0 0
Blé Chicago ou Milwaukee... 49 0 h 0 0
Blé roux .................... ..... 51 0 h 0 0

New-York, 11 août.
Blé roux No. 2...... Août .......... 1 0

" ...... Sept ........... 31
" ...... Oct........... 1.33J

S. .... N ov............
" ...... Déc ............ .37

Mais ................... Ao t .......... 59 à 6O
" ..................Sept............G?2

......... ......... )Ct ............
Saindoux, p 100 lbs.Aoùt ......... 11.25

" " Sept..........11.25 à 11.30
" Oct........... 11.30

Lard salé............Août............17.70
i ...#. ..Sept ....... 17.70

Chicago, 1l août.
Blé de Printeps No. 2.oût. .1.324

Ssept........1.316
S Oct........1164

Maïs........................ Août........ 53j
4............. ......... Sept......... à ldi... ..... ........... Oct ..... 5gAvoine ................ ..Août........ 335

................... ept ........325
adsa.. ............ Oct......... 32j

........... Août. .17.25
...... .....ep....Sept....... 17.45

" "......SOet......... 17.55Saindoux, P. 100 lbs......Août.... 11.15S" . ..........0Se .......... 1.22......................... t .11.254

INSPECTION DES FARINES.
,u1antit4s ris poct6es penrdant la semaine finis-sant le 6 août 1881: Barils.

Extra suprieure ............... ,961S superfine ............... ..Fany superfine ... ........ 32Extra du printemps...............1,832
S îns ............................ 734

Fipe .... 121
Pollard .............................. 1 45Forte de boulangers ..................
Rejetée........................ 142re........... ................... N

Total.................,.11.2

sant le 3 août 1881 et comparaison avec la
même semaine cn 1880, ainsi que les Exp»di
tions compl.arles potur kt dite période en 1881
et 1880 :-

Ê''

CDo

cZt

- a

~ C

4,7

Arr'ivages dlut 1er jalix ur at 3 doOt 188 1,e
comparaison avec les arrivages pendanit la
litôàmt- leriodueon 1880, et aussi total <les Ex]pé'-
ditions penîdanît la période du 1er janvier au
3 août tant uni 1881 quu.n 1880.

0 Cr& C~ (DýC

c'r9e < .
<DFe

g' :1i 1
é PC_

ý'?1 .H ý -

pour la semaine finissanît le G août 1881.
lapport de M. C. 1l. Chandler, agent d'assu-
rance et d'expéditions:

SS Southhbourne, Avonmouth-
J. McShanle Jr, M.P.P.C. M. Aeer .i cie.
A. J. Thompson ie8 400S Lake Viinipeg, Iv(rix)oo-
J. McSlalne, Jr, i.P.1'...... 6D. McIntosh.................101
A. Armstrong................. . .T. Crawford & Cif............. 9SS Nestorian, Liverpool-
C. M Acer & Cie...........
Price & Delorme.

SS Canadian, Glasgow
J. MchlaNne, Jr, M.P.P. . .C. AM. Acer & (ie.............216

SS Domiion, Liverpool-
J. MeShane, Jr, MýI.1.P........P.7P
Price & 21el0imeA. J. Thompson Cie........ .J. Dunn.... 

..SS Quebee, Liverpoo.-
C. M. Acer & Co.............176 150H. Q. Stîllborn.

S Linosa Liverpooil.............0
Elliot <illiamson & Cie......e. ..
A. J. t'liompson & Cie .......... 460Total..1,717 4,278

Senaine précédeilte......98 «2,7«3*Total à cette date .. ....... 2 299 2.

10... . .6 1 ...i 2

Les JlitsOls dOlit le "'Moniteur du o-
»LCe"eI Iniblie le$ <nifonces son,&t rCmad
bles soueu toits les vJor.

ON DEMANDE
U[n Canadien-français actif

et énergique po~ur solliciter des
assurances pour l'une des plus
anciennes Compagnies cana-
diennes d'Assurance sur la vie.

Un salaire élevé ou une bon-
nie commission sera payé à la
personne reniplimep~t les condi-
tions exigées.

.4- Z4
i*;ý! teýcAdresse: Insurance,

~ ~P- 1'0. O. 10B x 11O9, M~Outreai.

cee
Rue dq d Palais, Qdebea.

LCat Méôtl Si Populaire ts bien connu at. loud
et par e sossig d pour Fem mens, qui 'a entiêîcýnrient remnis à nleuf, et la inaisonl aujour*d'il

19OBEUT TUICNIIUIL l>s*oTOUTES LES AMELIOIIATIONS LESPLUS COMP1LýETE.S.
'-I deRienii u'a ét( 1 pargnCô pour procurer aux voya.Fabrique de Tricotne Gait geurs tout le confort d'une maison de premier

oPrie. La table est une dos eilleures dla villeLa Médaille Centenaire l'Exposition de lilia- et offrira toujours toutes les primeurs de l saison.deipîrie en 1876 lui a ét,6 aecordée pour la Comm e nos annonces n'ont pas encore l>éiûctr(manufacture de dans toutes 'les parties des Etats-Unis et du Ca-vetem - .sts de Dessons po.r rennes, ima, 1uus.tvois fait une grande réduction dansdentines et Eikaiats, exn Lainie tlAgsmîeau. leýs pr~ix po(ur la pr(..ellte auiûe, coIn 'rine un mnoyeînPrix pour l'excellcence des eýç)uleurs et la pîronmpt et s(tr de faire coniittre le confort deperfection du travail, notre Hôtel.
>a1 Z czltP L. M. BLo UIN, rorictaîre.

rN. B.-Les omnibus de g p 1 ôtne s trouveront l'arrivée des trains et de bateauxrsdvapeura

'S

.

Bétes à
.
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TORONTO, Ont.

Bois deSciage.
Nous avons toujours en magasin et pouvons

fournir sur demande par chargement de Car de
Chemin de Fer:

CHENE, CERISIER, FRENE, HICKORY,
NOYER CENDRÉ,

Chataignier, Tulipier et Pin
De toute dimension et longueur désirables. Li-

vrable A Montréal ou à tout point à l'Est.fa-Demandez le prix courant.

S. S. MUTTON & CIE.,

Marchands de Bois en Gros,
TORONTO.

P. S.-A vendre, un lot considérable de Chene
sec pour Planchers.

W. MILLICHAMP & CIE.
FABRICANT DE

montres il:taIgo on Argent ot on Dsis
29 a 35, Rue Adelaide, Toronto Est.

g° Dem randez le Catalogue illustré.

MACHINES A TRICOTER PATENTEES DE LAMB
Prix, de $48 à $1000 chacune.

Excellentes pour la confection des Gilets, Mi-
taines, Chemises, Caleçons et Bonneterie sans
couture. Pour l'usage des familles et des fabri-
cants. L.a Machine a tricoter de Tuttle ac-
complit la côte réelle comme faite à la main,
ainsi que les parties du bas et toute la Bonneterie
ordinaire; elle tricote les talons soit comme faits
à la mtir ouAà la machine.

Pour plus de détails, s'adresser à la Coim-
pagnie de la Manufacture de la Machine à Tri-
coter de Lamb,

64 Rue KING, Est, Toronto.
H. BAILEY. Agent general.

GEORGETOWN, Ont.

AUTOMATIQUE ET PERFECTIONNEE

Médaille d'iLonneur, la plus haute distinction, ac-
cordée par la Commission (lu Centenaire de 1876.

VETEMENTS DE DESSOUS, JACKETS, CHALES,
Mitaines, etc., etc.

peuvent être tricotés en points de fantaisie ou
ordinaires.

Circulaires et Prix courants adressés sur demande

CREELMAN FRERE,
GEORGETOWN, On!.

GALT, Ont.

FONDERIE DE GALT

Mundifctu d eo Mchino et do M'tiers,
Attention spéciale aux Machines pour travail-

1er le bois, construites d'après le nouveaux mo-
dèles, et les derniers perfectionnements, dont une
partie est garantie par des patentes.

Les mentions les plus recommandables aux
Expositions de Montraal, Terdnto et London,
l'année dernière,

Leplus bel assortiment de MACHINES A TRA-
VA ILLEIt le BOIS lui ait janais été exposé par
une sele Manufacture au Canada.
Prix et Catalogues adressés sur demande.

COWAN & CIE.,
GALT, Ont.

TORONTO, Ont,

McCOLL, FRERES& CIE.
400 East Gerrard Street

D ON Iu1VEIR
TORONTO

FABRICANTS ET COMMERÇ ANTS

ET

d'Huile à Eclairage
D>UNIDAS, Ont.

McKECHNIE & BERTRAM
iaRufacturc d'outils d uCanada

DUNDAS, Ontario.

Assortiment complet lOaiillar( de Mit-
chines pour- les Ateliers de Ciein de Fer,
de Constrcteurs de Locomoises -t di Chars,de

r i r i i s et i it-
ner--<>r1~tl L(~I>C5et 1<111 lis (uSle pîns

cor rt hélai.-Soimissiors founies, Prix cou-
ranis ei Catalo>gues rein is surdeniande.

GUE LII, Ont.

J. & A. ARMSTRONG & CIE.
FABRICANTS DE

d'après les plis nouveaux patrons et dessins.
ffárDemandez la liste (les prix.

J. & A. ARMSTRONG & CIE..
GUELPIl, Ont.

GANANOQUE, Ont.

COWAN & BRITTON
FABRICANTS DE

Clous pressés, rivés, fA Tête plate et dle
toute espèce de Clous pour les Malles et
la Chaussure,

- ET AUSSI -

Charnières à T et ACourroies. Poignées en
Fer forgé, Moraillons fermoirs, Gonds,
Pentures, Crochets et Pentures à Vis,
Tourne-vis, etc.

frCircuiaires et Prix courants adresses sur
demande-

GANANOQUE, Ont.

O. V. GOULETTE
FABRICANTS DE

Toute espèce de Manches d'Outils, Moyeux
patentés, loigtnées de Meubles, Plan-
ches A laver, Traineaux, l'elles-A Neige,
Leviers à Voitures, Poincons et Alênes.

MAILLETS DE FERIBLANTIERS, CIIAH-
PENTIEliS ET A GLACE

CROQUETS DE SALON ET DE JARDIN.

ßWbemandez la Circulaire et les Prix.

GANANOQUE, Ont.

505
BIROCKCVILLE, Ont.

The J-. SMART Mfg. Co.
BROCKVIL LE. Ont.

POELES,

FOUINAISES A AIR CHAUD,
IIAILWAY TIAVEIRSIN(G JACKS,

lIAND CARS,

STEEL FROGS,

CRICS ET LEVIERS
(de toute dimension).

Assortiment général de toute espèea de
Quincailleries.

SDemandez le Catalogue.

JAMES HALL & CIE.
BROCKVILLE, Onît.

Fabh allts do Gants oaidu iÎtallB
Et Marchands de Mocassins Indiens.

N.B.-Articles de PEAUX de VEAU et de DAIM
une spécialité.

GANANOQUE, Ont.

WIIEEL PLATES,
Clipos,

CLIP KING BOLTS,
Marche-pieds.

SIIAFT COUIlILINGS, &c.
Manufacture de

GEORGE GILLIES
GANANOQUE, Onît.

1ßM Catalogue et Prix courants adressés sur
demande.

FONDERIE ET

Fabrique de Machines de Leeds
E. E. ABBOTT, PROPRIETAIRE

GANANO QUE, Ont.

OUTILS et MACHINES en GENERAL

Machines à percer. a couper les Boulons,
Presses, Tours, Machini aes f raboter.

/ße-Toute espèce de MACHINES faites à ordre.
ACirculaires et Prix courants adressés sur

demande.
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Il est de l'intérêt de tous nos abonnés de lire en moyenne, avec un lot de pin rouge de 27 en ordre, et elles ajoutent presque toutes jàles annonces publiées par le 6 Moniteur d« pieds, a été payé 20 c. pour le premier et 13 leurs marchandises de fonds, des lignes trèsCommnerce," avant de faire leurs achats, pour le rouge. On rapporte une vente encore bien assorties de nouveautés et de fantaisies.plus récente d'un train de bois de 100,000 Produits (le la ferie.-Depuis notre der-pieds, de 49 pieds en moyenne à 27c, avec, un nière revue, les récoltes ont donné de meil-MAICHÉ DE QUÉBEC. léger mélange de pin rouge d'en-viron 36 pieds leures espérances. L'avoine, quoique courte(De notre correepondant spécial). en moyenne, à 18jc. On dit que MM. R. R. dans quelques localités, semble avoir toujourssDobel et Cie ont acheté toute la coupe de la fait espérer une bonne récolte. Les pluiessaison d'une des principales scieries d'Ottawa, récentes ont fait beaucoup de bien à ce grain,
Québec, 10 août 1881. et qu'ils ont acheté de M. 1)aviqi Moore, tout excepté la tempête de samedi qui a été siLa semaine qui vient de s'écouler a été très son stock de pin blanc et rouge actuellement violente qu'elle a couché, dans certains en-calme au point de vue du commerce local. Il envasé à Roche Capitaine. On a fait des droits, les grains les mieux plantés. La récolten'y a rien d'important à signaler dans les offres pour un nombre assez considérable qui a été la plus éprouvée par la longue sé-opérations de nos marchands, banquiers, com- d'autres trains, et l'on peut s'attendre à de cheresse dans le district de Québec, est lpagnies d'assurance ou industriels. On pous_ nouvelles ventes très importantes. Pour le foin. Cela est tellement vrai que sur quelquesse activement les travaux de construction de moment tout porte à croire que les urix se fermes, lherbe naurait pas valu la peinela nouvelle fabrique (le lainages, et déjà les maintiendront à la hauteur actuelle, d'etre fauchée, si elle n'avait été ravivée parmurs ont atteint la hauteur (lu premier étage. Après une période prolongée de calme dtans les pluies récentes. La récolte dles racinesD)ans le district incendié, on continue à re- les bois francs, il se produit aujourd'hui une promet d'êtro abondante partout. La séche-construire les maisons d'habitation, et quel- demande plus active pour le chne, causée resse avait eu aussi son effet sur ces hlantes,quespetits magasins au coin.des rues ressusci- parle fait que les expéditeurs ont épuisé leurs mais les pluies sont arrivées à temps, et ellestent comme par enchantement.Cependant la re- stocks. Dans cette branche, les prix de l'an- ont@aujourd'hui regagné tout ce qu'elles avaientconstruction des principaux magasins détruits née dernière semblent devoir se maintenir. Un perdu. Le fourrage, d'après des gens qui s'yde la rue St Jean n'est pas aussi avancée. Et lot de chòne du Canada, bonne qualité, de 55 entendent, ne sera l'hiver prochain, ni si rare,de fait, le besoin de ces établissements de pieds en moyenne, bois choisi, a été payé 44c. ni si cher qu'on le craignait il y a quelquepremière classe ne se fera sentir que lorsque Un autre lot de qualité inférieure, n tiers <lu temps. Même dans nos environs, comn eles rues environnantes seront repeuplées. Michigan et deux tiers de l'Ohio. a été vendu nous l'avons déjà dit, l'herbe sur pied a énor-Dans presque toutes les branches du com- mesuré, à 43c. Ces prix ont été maintenus à mément gagné, tandis que dans la provincemerce les affaires ont été peu actives; les la vente publique qui a eu lieu lundi dernier d'Ontario, dans la vallée de l'Ottawa, et dansmarchands semblent attendre que le résultat de bois provenant du sauvetage du Bristolian, tous les Etats-Unis on signale une abondantede la moisson soit définitivement connu, échoué près d'Anticosti. A cette vente on a récolte de foin. L'avoine est en hausse de-Commerce maritime. - Le commerce de payé le bois débité $34 pour troisième et qua- puis la semaine dernière. La raison en estnotre port est généralement calme dans la trième qualités; douelles, $15 le mille et W facile à tsouver, c'est que d'un bout à l'autresaison actuelle. Le nombre des navires sur O. W. J. $34 le mille. L'orme est peu de- de la province, les stocks de cette céréalerade et à quai est toujours restreint en juillet, mandé. Le frêne et le noyer sont recherchés, sont très légers.mais cette année, cette situation est encore plus mais peu offerts. Il n'y a aucune vente à rap- Farines -Le marché des farines est plusaccentuée que de coutume. Il est encore trop Porter en bouleau. ferme cette semaine, comme on le verra partôt pour prédire ce que seront les arrivages For.-Aucune vente à signaler, pas darri- les prix courants donnés plus bas. Il n'y ad'automne. Les sorties signalées restent au- vages. Les cotes restent par consdquent les que peu de changements a signaler, vu l'ab-dessous lu chiffre des années précédentes, mêmes. Summerlee n' 1, se vend à $22 la sence des demandes, dans les cotes de la se-Frets.-Vu le petit nombre de navires atten- tonne. maine dernière. La moindre demande, dansdant un chargement les frets restent fermes. Charbon. - Tous les charbons sont à la l'état du marché, produira certainement uneUn petit navire pour Sligo a été frèté à 27shil- baisse depuis la semaine dernire. Le Sote/ hausse d'au mncins 10 15c par baril.lings pour bois d'équarrissage et à 65 sh. pour steamn est descendu jusque $4.Me le c/ldron Nous cotons Farines, supérieure extra, debois débité. Un plus gros navire pour Liver- 'et un chargement do charbon anglais a été $6c25 à $7F50. Extra, de $6.20 à $6.25, Fortepool a obtenu de 23 sh. 6 d. à 24 sh. pour bois vendu à $4.30 le chadron, Un chargement e boulanger, de $6.50 à $7.00. Extra de prin-d'équarrissage et 65 sh pour bois débité. On des ports du, golfe (charbon de Sydne e a été temps, de $6.5 à $6.25. Superfine, de $570 àa Payé '20 sh pour Greenock pour bois de pin, payé $4 50 le caladron. Pas de ventes de $5.80. Fine, de $5.40 à $5.50. Middlings, deet 70 slh pour madriers de chéne, mesure de St charbon américain. $490 à $500. Pollards, de $4.60 à $4.80..Pétersbourg. Un navire pour Cardiff a pris Sel-Pas e vente de chargements à signa- Farine en sac, de $300 à $3.40. Farine d'avoi-un chargement de traverses à 60 sh. Un autre 1er: pas d'arrivages; le marché au détail est ne, de $520 à $5.50.pour Valentia a pris un chargement de bois ferme, les magasins vendent au détail au pix Grains.s-t1 ras, de $1.50 à $1.60. Orge,débité à 5 sh. Par steamer on a payé pour de 50 à 52e le sac. de $0.90 à $1.00. Pois, de $0.95 à $1.00.

bois débité 45 sh pour Liverpool et 52 sh 6 d. Briques réfractaires.-Pas d'arrivages de- Avoine, de $0.50 à $0.51. Blé d'inde, de $0.75
pour Londres. puis la semaine dernière, La demande locale à $0.80. Graine de mil, $3.00. Graine de

De Québec aux ports du Golfe les prix ont pour la reconstruction du quartier récemment trèfle rouge, de 8 à 1Oc. Graine de lin, de $1.15
été de 40c par baril et de $5 par tonne par incendié, maiitient les prix fermes. Les briques à $1.25. Sarazin, 75c. Haricots, par 60 lbs, de
steamer, et 35e p. baril, par golette. Le fret Car sont vendues $34 et $35 ; et les stocks $1.75 à $1.80. Son, par 100 lbs, 85c. Moulée,pour Montréal est de 7 à 8c par sac de sel, de s'épuisent. On peut acheter des M. T. & Co, do, de S1.25 à $1.50.9c par t nee de charbon ou de fer, avec 1c pour environ $28. Viandes. - Bœnf. par livre, de 10c à l.
en sus pour remorquage; bois de sciage, $1 Epiceries.-Aucun changement à signaler Mouton, par livre, de 7c à 8,. Agneau, parpar f000 pieds, board measure. dans cette branche. Les marchands n'espè- livre, de 12c à 14c. Veau, par livre, de 7J c à la.

De Montreal à Québec on a payé : farine 8c 'eut, do fait, aucun renouvellement d'activité Hluiles.-luile de morue de $0.52 à $0,53.
par baril, c eai sac, salaisons nc par baril, avant le mois prochain. Les rentrées de fonds, Huile de loup marin, p'le, de $0.49 à $0,51.Domarchandises pesantes $1 la tonne. si l'on tient compte du fait que le mouvement paille (straw) de $044 à $046. PétroleBos-L'inactivité de ces dernièdes semai- des récoltes est à peine commencé, se font de $0.24 à $0.25.nes a fait place à une meilleure demande por mieux (ue les années précedentes. Il n xy a Ioissons. - Iareng Labrador no 1, baril, de
pin blanc, due principalement à la grande aucun changement à signaler dans les l)rix $4,00 à $4.50. Hareng no 2l <le $2.50 à $3,50.quantité de bois eurasé dans l'Ottawa supe- des thés, des sucres, ou d'aucune autre denrée Morue sèche, de $3 50 à $4.00. Morue verte,
rieur, ueti ne pourra désocmais atteindre os de grande consommation. La hau sse légère n° 1, de $3.00 à $3.50. Do. no 2 de $2.00 àmarchés que le printemps prochain. Les prix sur les sucres est la hausse annuelle qui se $2.25. Saumon No. 1 par baril de $17.00 àdemandés et obtenus poir cette qualité de fait toujours sentir en cette saison. $1750.bois sont beaucoup plus élevés ue l'on n'O- Draps, étoffes et nouveautés.-Les commis Cuirs--Cuir à semelle espagnol. No. 1, par
sat l'espérer il y a quelques jours. voyageurs n'ont pas encore vu assez <le clients livre, de 26c à 28c. Do. No. 2, de 24e à 26e.

oLes prix naxiins ont été atteits depuis pour pouvoir donner des nouvelles bien préci- Do. No. 3, de 30c à 3 5c. Cuir pour harnais,
notre dîrnière revue. Vendredi, samedi et ses. Les marchands de la campagne parais- de 30c à 3 3c. Buffle par pied, de 13c à 15c
lundi derniers, <es ventes importantes ont eu sent en généal avoir plus de confiance qu'il y Polonais, de 12¾c à 131c. Brush kid, <le 13jc
lieu à des prix tus saisfeisants. Un 9agi a nuit ou dix joiius. Quoiqu'ils paraissent à 14c. Dull kid, de 13ic à 14c. Veau, îar
fique train de bois te Kipewa, d 9 à 5 encore hésiter t donner d'importantes com- livre, lourd, de 65c à 75c. Do. do. léger, depieds, e moyene, a éte vendu à 2 c. Un mandes, on lit lue les aplparences générales 62jc à 67ic. Cuir fendu, petit, <le 22c à 25.
autre train île même pnoveancde coitenai de donnent lieu îe compter sur un commerce Do. grand, de 24c à 26c. Veau français, par
85,000 à 9t,00 de pi blan, de 45 pieds en 'automne très actif., Dans tous les cas, on livre, de $1.10 à $1.41.moyenne, et de 20,000 à 25,000 pieds de pin saura mieux à (pIdi s'en tenir d'ici à une quin- Bois de chauffage.-- Erable de 3 pieds, de
rouge, a été vendu à 28 c. le blanc et à 184 e. zaine de jours. Les maisons d'importation $4.50 à $4.60. Erable et merisier de 3 pieds,
le rouge. Un autre de pin blanc de 38 pieds _profitent du répit pour mettre leurs magasins de $4.00 à $4.20. Merisier de 3 pieds, de $3.80

r'
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à $4-00. Merisier de 2J pieds, $3.50. Epi-
nette rouge, de $2.70 à $2.80. Do. grise, de
$2.50 à $2.40. Bouleau rouge de 3 pieds, de
$2.50 à $3.00. Do. de 2J pieds, de $2.30 à 2.80.

Provisions.-Lard salé, mess, le $22.50à $23
do Thin mess, $21, do English Prime mess,
de $18 à $19, do Extra Prime, de $16.50 à
$17.50. Saindoux, de 15c à 154c la livre, jam-
bons, le 12J à 13c lb, jambons fumes de 12J
à 13c lb. Bas do de côte de 11¾ à 12c. Epau-
les do de 104 à Il lb.

Produits (les laiteries.-Beurre frais de Ière
qualité de 22 à 23c, do salé, de 15 à 17c. Fro-
mage, de 14 à 15c, do en caisse, de 11 à 12ic.

Sucre d'érable, de 8c à 9c.

LECLERC & LETELLIER
IMPORTATEURS

ET PROVISIONS

48, ]Rue St - Paul
ANCIENNE RUE ST-ANDRE

QUEBEC.

RIVERIN, PLANTE & Cie
FONDEURS ET MANUFACTURIERS

GRAND ASSORTIMENT DE

Poeles Doubles et Simples,
Charrues, Chaudieres a Suere,

Ustensiles de Campement, etc.

fiPFONTES de toute espèce exécutées sur ordre

.102 à 108, RUE ST-PAUL
QUEBEC.

Machine à Beurre de Québec
Un seul essai est suffi-d

sant pour convaincre de
son utilité tous ceux qui
savent faire le Beurre, et
aucun autre appareil dans
dans une Ferme ne repaie
son prix d'achat aussi
vite que cette nouvelle in-
vention.
Chs. T. COTE & Cie.,

Fabricants et Agents pour la vente des
Instruments Agricoles, Québec.

MONTREAL.

THOMPSON & GENEST
MARCHANDS CoMMISSIONNAIRES DE

PRODUITS ET PROVISIONS
AUSSI DE

Fruits du Pays et de l'Etranger
No. 329, RUE DES COMMISSAIRES

MONTREAL.

TIFFIN FRERES, Epciers en Gros.iI0ice (TOS. TIFFIN & 019. do
H. O ALEBOIns do

3ROB, J. LA&TIM El, Instr. Agricoles.

SEL DE LIVERPOOL.
10,000 S ACS

A VENDRE
En rade a Quebec

ou AUX

GEORGE TANGUAY
Jarchand Commissionnaire et

en Gros de

Provisions, Parine, Poissons
LARD SALÉ, HUILES, etc.

GRAINE DE LIN achetée au plus haut prixBifrelltes stLaioRs (1 UC, hd eFer Q.i 0. idu marché,

A BAS PRIX.

J. B. RENAUD & CIE.
Nos. 72hà 82, Rue St-Paul

JOS. AMYOT & FRERE
IMPORTATEURS DE

d'ÂrtiC tSd'ti1itU et io lariailio
JOUETS D'ENFANTS

Objets de Feux d'Artiflee, etc.
Français, Anglais et Américains

No. 38, RUE SAINT-PIERRE

QUEBEC.

G. H. BURROUGHS
conftior do Cgo et Aïont oln nRaI

Actions achetées au comptant et sur marge.
Valeurs de toutes espècés achetées et ven-

dues.
Argent avancé sur hypothèque, actions ou

autres garanties.
Agence pour la transaction de toutes opéra-

tions commerciales.

E n face de la Banque de Québec

QEBEC.

LaiLJQ
LaI

E:1
ADOIUTÉ AUX LAMPES DE TOUTE

ESPECE.

F. 0. VALLER AND & FRERE
Seuls Agents pour la Province le Québec et

les Provinces Maritimes.

.QUEBEC.

7, Rue Arthur, Quebec.

V. A. EMIOND,
FABRICANT DE

RABOTS. VARLOPES ET PLANES pour
l'Etabli, la Moulure et la Tonnellerie.

COIN DES

RUES DE LA COURONNE ET PRINCE-DOUARD,
St, Roch, QUEBEC.

P. J. COLLINS
FABRICANT DE

BALANCES PATENTÉES
RUE ST-JOSEPH, ST-ROCH, QUEBEC

[FoNDERIE MARCOTTE.]

Toujours en mains un assortiment complet de
toutes sortes de BALANCES de première qualité,
Balances a Foin, a Charbon et autres faites à
ordre.

Toute Balance sera garantie, et un certificat est
attaché sur chacune d'elles.

seToutes Balances hors d'usage seront remi-
ses àt neuf ou échangées..

M. COiLINS se chargera aussi de faire estamper
les Poids et Balances sans aucune charge extra.

ASSOCIATION MUTUELLE
SUR LA VIE ET CONTRE LES ACCIDENTS.

CIiOT IA UMi s O M I le
Primes élevées et A ccumulations

inutiles I
DIRECTEURS:

A. L. DE MARTIGNY, Ecr., Caissier de la Banque
Jacques-Cartier, Président;

C. C. SNOWDON, Ecr., Vice-Président;
B. A. T. DE MONTIGNY, Ecr., Recorder de

Montréal;
B. GLOBENSKY, Ecr., Avocat;
J. McENTYRE, Ecr., Marchand,
J. THioMSoN, Ecr., "
J. A. I. CRAIG, Ecr., Manufacturier;
A. LAcOSTE, Ecr., C.R., Aviseur Légal;

IRAM J. I$UCLOS, Gérant Général.

Agents actifs et énergiques denandés.
S'adresser au Gérant, à Montréal,

Bureau principal: 7 et 9, Cote de
la Place-d'Armes, Milontreal,

&07
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T ABACmABAC'T

A.
FABRICANT,

MONTR EA L.

A DiPORCHERON
FABRICANT,

22 & 24, RUE ST. GEORGES

ivMosr TzAL.

DuPORCHER

I
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Articles. Prix Prix
en gros. Articles. en gr

-12$-c. $c. $c.

Ptasse 1ère per 100 lbs...
"4 2ème " ..

Perlasse lère "
"i 2ème " ...

Dreies et Prod'ts chimiques:
Aiun.........p.1001lbs.
Sel de soude.. "4
Soda ash-..... "9
Bic. de soude..
Soude caustique "
Chir. le chaux. "
Sel d'Epsom... "j
Cou perose.....
Souffre en canon "
Salpêtre.........par keg.
Borax raffiné.....par lb.
Camphre améric. "l
Crme de tartre,

xtls..............
Crème " poudre.
Garance..........
Indigo madras...
Gomme arabique

"dadragante
Ext.de B.Canpèche"
Suif. de cuivre...
.âte de réglisse..
Savon bl. Marseille "
Savon marbré ...
Huile de ricin....

Epiceries.

eafi : Mocha........p. lb.
Java............... "i
Maracaibo......... "i
Jamaica........... "i
Rio................. "
Ceylon .............. "i
Chicorée........... "d

Epices: Poivre noir. "
Poivre blanc....... "i
Piment............
Quatre épices.....
Canelle ............
M acis..............

5 20 5 25
4 40 0 00
5 75 0 00
5 00 0 00

1 75 1 85
1 00 1 10
1 50 1 75
3 20 325
250 2 65
1 50 1 60
1 25 1 40
0 90 100
2 25 2 50
9 50 10 00
0 14k 0 16
0 38 0 42

0 29 030
0 33 0 35
0 11 0 18
0- 90 095
0 17 0 40
0 50 0 80
0 09 0 10
0 05 0 07
0 19 0 26
0 12 0 15
0 09 0 00
0 10 0 12

0 30 032
021 0 25
0 22J 0 24
0 18 024
0 17 0 19
0 24 '0 26
0 il 0 11
0 14 0 15
0 20 0 23
0 is 0 16
0 17 0 19
0 is 0 15
0 75 0 90

Alcals ..

LEBLANC & DESAULNIERS
MABCHANDS DE

Farines, Provisions, etc.
Extras pour Patissiers,

Extra du Printemps,
Superflue,

Farine en sac de la Cite et d'Ontario,

LARD et SAINDOUX

Farine Forte à Boulanger
[UNE SPÉCIALITÉ]

67 et 69 Rue des ComniSsairecs, ontrgal.
VIAU & FRERE

FAIRICANTS DE LA

Célèbre Fleur Préparée
Crackers, Biscuîits,

Gateaux, Bonbons, etc.

518 A 524, RUE STE-MARIE
MONTREAL.

W. C. PENTLAND,
Marchand de

Farine et Provisions,
Commerçant et expéditeur de Foin. en laHe

Agent de la Cie d'Assurance La Queen.

2e MUROIS. CIVIRES.'ge
TROIS RIVIÈRES•.

0 50
0 37i 0
0 17 0
009 0
0 08 0

x
os.

$ c.
090
0 45
0 20
0 09q
0 08,A 0Wk

Articles.

Noix de muscade.p. lb.
Clous de Girofle...
Gingembre Jam..
Gra ine de moutarde "

Sucres bruts: Porto Rico "
Barbades .......... "i
Demerara ......... "i
Cuba................
Raffinés blonds.,
Blancs cubes......
Granulés ..........
Grocers' A.........

Melasses et Sirop: p. Imp.gl
Melasses Barbades

" Trinidad.. "
"i Porto-Rico

Sirop extra........
Bon ordinaire.....

Riz: Arracan .... p. 100 lbs.
Sagou ......... "
Tapioca........ "4
Arrow root..... "

Thés : per lb.
Japon com. à moy.

moy. A bon.
bon i choix

Poudre àcanon..... "
Imperial moy. A bon "

bon àchoix "
Young Hyson ord &bon" i

bonà choix"
Congous com. à ord.

bon ord. à bon
fin à choix....

Souchongs ..... "
Ooiongs............ "

Fruits:
Malaga.. p. boîte
London Layers....."
Raisins Valencias.p. lb.

Sultanas..
Corinthe .

Figues .............
Prunes..........p. lb.
Amandes en coques

Tarragone
Noix............'

du Brézil.....

Prix
en gros.

4 00 000
854) 000
2 75 0 00
280> 000

650 0 00
360 OU10(

0 58 057
090 105
300 0 0 U

Peanuts...........p lb.Sardines à l'huile....qrt
"i " demie1

Produits de Batty p. doz
Nabob cornichons......
Nabob sauce..........pts
Nabob ". pt
Cornichons mélangés..

Spécialité de E.PoliwkadCie:
Borax impérial, p. caisse
Gélatine favorite, net p. b.
Graisse p. essieu, Beaver,

Bd. p. olte...........
Sel: Liverpool ...... p. sac

Factory filled..... "l
Canadien ......... "i

Couleurs.

Blanc de Pl'b p. keg 25 lbs.
" No. 1......... "l
" No. 2......... "i

Blanc le P'b sec p. 100 lbs
Litharge et minium "
touge de Vénise ....

Ocre jaune...........
Blanc d'Espagne....
Terre de Pipe .......
Mastique....
VERRES A VITRE P.50 pds

25 et au-dessous..
26 x40.......
1 x 50........

51ix 60 ....................

Graine et Farines.

BLÈS par 60 lbs.:
Canada blanc No. 2......
le printemps No. 2.-....

Roux d'hiver.........
Michigan Extra blanc..1

"i blanc No. 1...
Toledo roux d'hiver No.3
Chicagoprintemps No.21
Milwaukee " No.21
Avoine No. 2. .par 321ibs.(
Orge........... " 481bs.(

225
1 75
1 50
600
5 2à
200
1 75
0 90
095
2 75

1 70
1 80
2 15
240

0 071 008,0 07ý 0 08'
008 0 08k
0 04 0 08
0 10o 0 10
0 101 0 10 1
0 91 0 104

0 56 0 57.1
050 0 521
0 52j 0 55
055 070
0 43 0 48
3 6.5 3 75
5 50 6 00
6 75 8 00

10 00 14 00x

022 0 251
0 28 0321
0 35 0 50
0 32 0 701
027 032'
0 35 0 501
0 28 035
0 38 0 52J

0 5 0 28

0 20 0 45

200 2 15
2 (0 2 70
0 08k 0 08
0 10 0 10
0 06 0 07
0 12 0 171
0 0 05
0 08 091
0 12 0 14
0 07 0b08
008 0 08j

Prik
en gros.

ic. g C.
0 00 0 00
0 62 0 00
093 095

Articles.

Seigle........." 56lbs.
Maïs, entrepôt...........
Pois...........par 66 ibs.

FARINES par Baril:
Extra supérieure.. p. bri
Extra superfine... "l
Extrade printemps "
Supertine·.......
Farine de boulang.
Fine ..............
Middilings. «.......
Pollards ...........
En sacs Ont.... p. 100 lbs.
De la ville déliv. "d
Farine d'avoine "

" de maïs "
"i de sarrazin

Produits de Ferme.

SEURRE:
Crèmeries ......... p. lb.
Comtés (le l'Est... "d
Morrisburg ........ "i
Brockville".
D1e l'Ouest....... "4
Kamouraska".
Prome Ire qualit"..

dus frais ... en caisse.
.enBls.

Sucre d'érable. p. lb.
Sirop id-" .

Son................ tonne1
Moulée............ "

Provisions.

BSuf salé............p. bri1
[lard salé mess...... "
Lard Thin mess..... "
Saindoux en baril"..

"i en seaux..
"4 en t .nettes p. lb.

Jambons salés .... "
"d fumes ....

Porcs abattus...p. 100 lbs.1
Suif en baril.........p. ib.

6 15
006
600
5 65
6 6
5 10
4 75
4 5
295
3 30
4 85
330
000

021 0 23
0 19 0 21
0 15 0 180 15 0 17
0 14 0 16
0 14 0 17
0 91 O 10k
0 16 0 17
0 15 0 16
00 008o
o 70 0 80160) 000

25 00 0 00

16 50 17 00
21 50 22 OU
20 0 21 00
0 12 000
0 15 t> 15
0 14 0 14
0 12 0 130 14 000
800 850
0(07 007

Cie. Calladiehe de COnserves AliElentaireS MCGR AIL & WALSII
Usines et Bureaux: PROVIsIoNs

30, RUE JIENDERSON; Palais, Quebec. Lard Salé Saindoux Jambons; Pores abattus.f7''Conserves de Viande Poisson, Ugumes et Aussi, Fruits de la aison. -Consignations <leFruits vendues en gros seu ement. Beurre, (Eufs et Produits de la Campagne de-Premier Prix ét Diplôme d'honneur A l'Exposi. mandées.
tion Provinciale de Québec 1877.-Trois premiers
prix, deux médailles et un diplôme d'honneur à Nos. 341 et 343, Rue des Commissares
la grande Exposition de la PuissaLce, Ottawa,1879 En face du Marché, Ste-Anne Montréal

JESSE JOSEPH, Jr.
MARCHAND ET IMPORTATEUR

de Peintures, d'Huiles, Vernis, Couleur en poudre et Colle forte,Verres a Vftres STAR (doifble epaisseur), Verre decouleur et d'ornemenatation.
Assortiment complet de Brosses, Pinceaux, etc., Fournituresde Peintres et Artistes,

59 & 31, 1bIYE

RAI
J3oulons,

Phosptor4

:IDo.10US I
tQ>ITIMIMIMC

ILS!M

Eclisses.
e ronze.

Thés duJapon
ASSORTIMENT COMPLET.

SEL R AFFINÊ
Sacs Blancs remplis à la Manufacture,

A VENDRE PAR

COX Q GRIEEN31
No. 13, RUE DE L'HOPITAL

MONTREAL 4

1 26 0 00
1 29 1:30
1 32 1 31
0 00 0 00
1 31 1 32
1 28 0 00
1 26 1 27
1 26 127
0 43J 0 44
000 0 00

TUYAUX DE FONTE.

MI7, Rue en MontI•
179 Rue St-Jeaîî, Monttreal.

r coMMEROi~.

i-

1 75
1 50
1 25
5 75
4 75
1 (60
1 50
060
0 60
250

1 60
1 70
2 oi
230

6 o5
600
5 95
5 60
6 00
4 85
4 60
4 25
2 85
3 25
4 80
3 15
0 00m

L2 1V0oITÉU 1DÛ



510 LE MONITEUR DU COMMERCE.

PRIX COURANT EN GROS-JEUDI, Il AOUT 1881.

Articles. Prix PrixriArices. en os. Articles. en gros. Articles . en gros. Articles. en gros.

$c. $ $ $ .Pisn.Cuir Buffalo No. 1... p lb. 0 28 0 24 Bottines d'enfants, imita- Bardeaux Pin No.2.. 1 75 O O0Cuir Bliffaio No.2 0 021 0 22 lion de chèvre.... ..... 070 080 6 Cèdre No. 1 3 00 0600Harengs Labrador, No. 1, Slaugfiter No. O 26 0 29 Bottines de femmes, bou. No 2 2 25 O 0par Br. ............... 0 00 000 Harnais............ 028 032 tonnées........... 105 145 " No.3 180 060Harengs No. 2.......p. bri 0 0O Vache cirée mince . 38 0 4o Bottines de illes, bouton- Pierre. maçonne rdinaireHarengs Cap-Breton..... 4 50 500 forte00. O 35 O 37 nées.
Morue sèche .p. cwt 3 50 4 00 Vache sur le grain " ' 7 O10 Bottines d't O 92 i 15 é dn l rtMorue verte No. 1.. p. bri 4 00 000 d grain écossais 008 O 41 tonnées...............O 70 0 & Quartier St*Laurent O 0U 4'35" " No. 2... " 8 00 O 00 Taure française. 0 75 O 80 Congress d'hommes, bu 70 2 00 0ochelaga 

.... 0 O 40" large...... p. draft 0 00 0 00 " anglaise. O 65 O 70 "veau cousues 275 300 ýt-Laurent........ O 00 O 35Poisson bl; Lac Sup. p. bri 0 00 O d canadienne O 45 O 55 prunelle p. femmes 0055 1 35 Pierre de taille <brut> parTruite saumonnée, Veau canadien . I 4) 65 O85 tilles d O5) 1 5 pied cube.............O 35 O 45Lac Supérieur.. .p. j brl 0 00 0 00 i français- 10 1 40 enfants d O 45 O60 Briques.........par 1060 6 OU O 00
Saumon No. 1. ... p. bri O () O00 Vache fendue moy O 27 O D Bottines lacées, femmes O 6Y) 1 5 Chaux, maçonne p. 100 lb. O 28 O 0" No. 2...... " 060060 forte I 023025 d . filles 055 080 Plâtrage 03203

" No. 3....... 0 00 0 00 d " petite " O 19 0 22 c " enfants O 15 O 60 Ciment, Portland...p. bri. 3 OU 3 25Maquereau No. 1 ... " 0 :0 000 Carton cuir canadien 00 ) 12 O 14 t boutonnées, fem. Romain.......... 2 50 2 75" No. 2... " 0 00 O 00 Cuir verni grainé.. p. pied O 15 17 mes, kid français.2 25 250 Hochelaga..... 1 50 1 75" No. 3.--. " O O O 60 di uni.p lb O 15 O 1d Bottines boutonnées, Plâtre calciné . 0 00
Huiles.Cir grainé............ 02j O 15 1il s, kia français. 75 200 Briques & feu .. p. m 25 OU 30 0Hule.Kid brillant ......... O 14 Ol 16 Bottiîîes boutonnées d'en.- l'erre, di...p. sac. 2 W0 0600Huile de morue T. N. p. gl 060 0 e3 Mouton mince. 045 050 fants, kid français. 135 150 uyaux, drainage, 4'et 6Tanneurs -. " 0 54 0 57 " épais. O 35 O 40 pouces.........P. vgs. O M O 45De'Loup-marin raffin. " 0 65 0 67, Buf....................0 13 0 1 Matériaux de Construction. Do, 9 t 12 poiiceq.. d O &3 0 90Huile blanche ord.... " 0 57 0 60" Paille........." 0 50 0 52k Chaussures. Froi Couvertres ci...r.v.. .... 2 U O0de Lard, extra. " 0 75 O 0 Bottes d'hommes, en va- 8é0arr1 ..... .. 2000 00 4Ii.................3 00" " No. 1. " 669 0 72 che ronde............235 250 B crr......... 15 20 00 4 e......360 000Bui bln...... 1-6U24> uetrenadie. 6 6d'olive pr nach." 1 08 1 15 Bottes d'lomnies, en va- 1 pe 16 OU 20 00 Couverture, tôle g'lvani-" à bouche " i 30 1 50 Che fendue............1 75 2 00 Noyer noirs, culîs.. 65 00 67 00 sée..........p. carré. 9 70 1000" de Palme.....p. lb. 0 08 O 04 Bottes d'hommes, lacées, '. 1 2 quai.. Il OU 90 0) Do, fer blanc. 6 00 O 00" de Liii crue p gl 0 73 0 75 en vache fendue. 1 30 1 di " 1 quai.. I 1000<41560 Do, tôle noire, p. i 5 50 O00de Lin bouillie " 0 78 0 80 Bottes lacées, ei buf. 1 75 2 25 Cèdre rond. p. lxi. w 9 0 12

" de Baleine.... " 0 8u 0 90 " " en vache à " Plat.......... O 0 4) ilde Pétrole..p. char 0 21 O OU grain............ 2 25 2 50 " carié......... O Il O 12 Cuivre, Lingots. p. lb. O 17 O 18" par lot 0 221 O0 Souliersd'tionîîneslacés orme tendre Ire qual.p.m 22 0j 27 000 n feuille.." O 0 O26p. gl 0 23 021 ei vache fendue 1 10 I rme dur, Ire quai. .m. n OU 40 40 Etain, lingots. 0 21 O 27
Peaux.Souliers hom es, laces, Pruche là 8 pe 850 950 f barres . . O .7 O 28peaux. ~ en bull............ .. 1 50 1 80) " cari ée... 12 (M)1IlOU Plomb:PeauxvertesNo.1p.100 lb. 10 00 00 Bottines de femmes, l- Chiie rouge........ 350400 Saumons.. p. lb. 005 Q0'" " No. 2 " 9 0>0 0 cées, en vache fêidue O 80 1 00 lin clair Ire qua.... ( 45 00 Barres............ 

() 00

" " No. 3 " 8 10 0 0 Boties de filles, lacées, 2ie ' 23 28 00 Feuilles...... 005 0 06Peaux de moutons p pièce 0 65 0<70 ei vache fendue. 65 O 75 03me s 1Peaux de veau. .. per lb. 0 Il 0 12 Bottines de fenmes, Uni. pinette marchande 12 00 13 00 Zinc:Culrs. ~tation de chiévr( . O.. 95 1 30 66 culîs ..... 915() Il 50 Lingots, "Spelter" p. lb. O 0-j 0 0>6JCur.Bottinîes de tilles, imita. Lattes ............ 1.in 1 3<) (41 Feuilles, No. 8. " O O6 O 06jCuiråsem. No.1B.A. p. lb 0 25> 0 26 tion de chèvre.........085 115 Bardeaux Pin No.1.. 3 25 000 AcierCuiràsein. No.2 023 0 u24 A ressortB.uflp. lb. O 03 0 05

J. M. ROBY & CIE.
MARCHANDS DE

Cuir et Fournitures pour les Cordonniers
469, RUE ST. PAUL, MONTREAL.

Toutes sortes de Cuirs constamment en mains:
Cuir à semelle, Veau français,Vache cirée, Taure,
Cuirs à harnais, Cuirs de couleurs, etc. Form es et
Outils pour les Cordonniers. A très-bas prix.

LETOURNEUX, FILS & CIE.
IMPORTATEURS DE

FERRONNERIE,

QUINCAILLERIE,

COUTELLERIE, Etc.

Nos. 261 à 265, RUE ST. PAUL
MONTREAL.

10,000,000 de PIEDS de BOIS
DE SCIAGE

De toutes épaisseurs, largeurs et qualités, pré-paré ou brut.
Lattes, Bardeaux sciés et fendus, Colombages,

Moulures, etc.,

AU CLOS DE

A. HURTEAU & FRERE
Coin des Rues I)orcheste, et Sanyuinct

MONTREAL.

JACKSON FRERES
Proprietaires de la Fabrique de Formes

du Canada
Importateurs et Marchands de Fournitures et

d'Outils de Cordonnerie, en gros et en détail.
Cuir à Semelles, à Empeignes, Veau Français,Culir à Harnais, Russett, Doublures, Clous, Tran-chets et Outils, Formes et tout ce qui est néces-saire pour la cordonnerie.

No. 403. RUE SAINT-PAUL
[En face de l'ancienne Douanej MONTREAL.

E.TABLI EN 1859.

G. BOIVIN

PRIX A L'EXPOSITON DU CANADA, 1880.
Premier Prix pour Chaussures d'hommes fai-

tes à. la main.
Premier Prix pour Chaussures de dames fai-

tes à la main.
Second Prix pour Chaussures de daines faites

a la macimne.
Second Prix pour Chaussures d'hom mes faitesà la inaehine.
Premier Prix Extra et Diplome pour amé-

liorations dans les Chaiussures.
Premier Prix Extra pour améliorations dans

les Niocassins.

38, 40 et 42, Place Jac.-Cartier

DUFRESNE & JODOIN
Marchands de Bois de Sciage

EN GROS ET EN DÉTAIL
CLOS: Nos. 484 a 494, RUE -ST. JOSEPH

(COIN SU, -EST DE LA RUE GUY
Bureau: 40, Iue St. Joseph

MONTRÉAL.

.AVI S.
M. O. DERLOIS informe ses amis et le public

que vû l'augmentation considérable de Fes affati-
res, il s'est a> uré le concours de T. CHARPEN.
TIF*R, avec qui Il a formé une Société sous laraison sociale de

DeBLOIS & CHARPENTIER
N. B.-MM Deblois & Charpentier profitent dela circonstance pour offrir leurs plus sincères re.merciemeiits aux per onnes qui les ont honorés

de leur clientêle. Ils espèrent mériter à l'avenir
la continuation de leur bienveillant patronage.

DeBLOIS & CHARPENTIER
FA BRICANT, DE

Dalles, Dallots et Corniches en Tole gal-
vanisee, Metaux, etc.

Ouvrages en Plomb, Gaz et Fournaises.

,ACToutes réparatiois exécutées promptementet à bon marché.

Bureau: 280, rue St-Laurent
ATELIER:

20M RUE ST-CHAS-BRROMEE, MONTREAL.

1). PAIRIZEAU
Marchand de Bois de Sciage

EN GROI ET EN DETAIL

Bureaux et clos:

430, Rue Lagauchetiere, 430
Sur les quais:

En bas du Marche Bonseeours,
Et Rue Craig, coln de ka Rue Amherst,

m 0 T wIR, M &



LE .MONITEUR DU COMMERCE.

PRIX COURANT EN GROS-JEUDI, Il AOUT 1881.

Articles.

A lisse..............p.lb.
Américain.......... 4-
A bandage.........
A pince.............
Fondu...........
Poule, ordinaire...
De mécanicien ....

Fer en Gueuse......p. ton.
Siemens.......... "4
Coltness.......... "6
Langloan ........ id
Summerlee ......
Glengarnock ....
Carnbroe..........
Eglinton..........

Fer en barres:
O dinaire......p.100 lbs.
Affiné .........
De Suède...... "4
De Norvège... "i
Lowmoor ..... "6

" En verge.....
Tôle :.

Noire, Nos. 10 A20. p. l1b.
" Nos. 21 à 24.. "
" Nos 25 à 27.. "
" No. 28 .......

Galvanisée, No. 24.
" No 26.
" No 28. "

Etamée,
No. 24,72x30....
No. 26, 72 x 30....
No. 21, 84 . 36....
No. 26,84 x 36....

De Russie, Nos. 8, 9
etlO

Du Canada......p. boîte
Forblane:

Coke I C.... boite
Charbon de bois C "

"i "d I x "
Pour chaque X ad-

ditionnel, extra..
Charbon de bois DC

FeuflUard à cercler p. 100lb
Double......... ."

s:-=

Prix
en gros

$ c. $ c.
0o 0 ( 0 023
003 006
0 031 0 4
0 (3 0 330 123 0 13
0 07 0 071
006 006J

19 00 20 r0
18 50 19 00
18 50 19 00
18 50 19 00
17 50 18 00
17 50 18 (0
18 50 19 00

1 80 1 90
2 05 2 15
4 00 4 25
4 75 5 00
6 25 6 50
9 00 9 25

0 02 0 02Î
0 0 0 031
o 031 01
0 04; 00-1
0 06 0 061
0 07 0 71
0 07J 0 073

0 10 0 il
0 111 0 12
011 0i11
0 12 0 121

10 0 12
300 350

4 50 500
5 50 6 00
7 50 8 00

2 00 0 00
4 50 500
2 35 2 55
2 35 2 55

-m-e
E-.'

a>

c>
c~i

rzl
d
a>

a>

;rI
b»

wd

g;4
a>

c>

Articles.

Ferronnerie et quincaillerie.

Pers à cheval:
Ordinaires.....p.100 lbs.
Patron d'hiver "
En acier....... "i

Fers à Repasser.. p. 100 lbs.
Fiches: Coupées, toutes di-

mensions. p. 100 lbs.?.
Pr< ssées, do, . "

" 7.16. " .

" 5 16. '.
k . " NFil de Fer:

Poli, de No. ô à No. 6,
par 100 lbs.........

20 cents en plus par No.
jusqu'au No. 14.

Pa.ssé au feu, de No. 0 à
No. 6, par 100 lbs.....

20 cents en plus par No.
jusqu'au No. 14.

Galvanisé, de No. 0 à
No 6, par 100 lbs

20 cents en plus par No.
jusqu'au No. 14.

A tisser, No. 16 p. lb.i cent en plus par no.
jusqu'au No. 36.

A tuyau de poèle, No. 18,
par lb............

A clôture, 'Barbed' p. 1lh.
Fil de Laiton, à collets p. lb.
Fontes Malléables...... p. lb.

Eiclumes...............
Babbit Métal :

Ordinaire .......... p.lb.
Extra............... "i

Charnières:
T. et "Strap".p.lb.
"Strap" et Gonds

filetés......... "
Clous coupés A chaud:

De 3 à 6 pces..p.I100 lbs.
De 2J à 2 .
De 2 à 2 "
De 1ià l3 " .. "g

J. T. LeTOURNEUX
importateur de PEINTURES de toutes sortes,

Huiles, Vernis, Térébpnthine, Verres A Vitres,
Glaces de Miroirs, Pinceaux, Mastic, Etoupe, Coal
Tar,'Teintures de toutes sortes, Médecines paten-
tées, etc., etc.

No. 259, RUE SAINT-PAUL,
MO.NTREAL.

Prix
en gros.

$ C. $ C.

3 75 4 0
4 00 4 25
7 00 7 50
4 00 0 00

2 85 0 00
3 90 0 00
3 90 0 00
4 25 0 00
450 0 00
4 75 0 00

2 90 3 00

3 10 3 20

4 40 4 50

0 051 O 06

0 081 0 08)o 0~3 01<8
0 40 0 42
0 1P O 101
0 10oi 0 l

0 08 O (Ni
0 20 0 22

0 06 o 06k

0 043 0 (4l
260 0 00
2 85 0 00
3 10 0 00
3 35 0 00

Articles.

De li pce.....p. 100 lbs.
Clous coupés à froid :

Del A à pces.p. 100lbs.
De l pc....... "d

Clous.......................
A river ....... esconpte
Pressés....... ".
A finir ....... "i
A quart....... "4
A cheval..... "6

Clous et Broquettes a soulier,
escompte...............

Boulons:
A voiture, .... escompte
A t. tes fraisées "
A charrue......
A poèle........ "

Broquetter, Pointes, etc.:
M paquets...tscompte
A la livre..... "6

Filièrew et Coussinets,avance
sur liste......

Limes, Rdpes et Tierspoints:
lère qualité...esconpte
2nde " "6

Mèches de Tarière....egecpte
Tarières....... "

Taraude - mères, (Taper
Taps, avance sur liste..

Vis, Tétefraisées, escompte

Fourrures.

astor ............ par lb.
Ours noir ........ p. pièce
Pécan. ............ "g
Renard argenté.. "i

" croisé . ...
Renard rouge.....Loup cervier.....M artre foncée....
Martre claire.....
Vison foncé....... "9

" clair.... "
Loutre ...... ..... "6

ETABLI EN 1861.

L'assortiment de Plumes d'Autruches et de
Vautours pour la saison d'été est au complet
dans toutes ses branches.

Tout ordre par lettre recevra l'attention la plus
entière et l'expédition la plus prompte.

J. H. LEBLANC,

547, Rue Craig, Montreal.

D. SMITH, Jr, & CIE.
[Ci-devant WM. REID & CIE., et WM. HARDER]

Marchands Commissionnaires el Entrepôt
(de Papiers

s2 et SI, Rue MIcGill. Montreal
Ager ts pour la Fabrique de Pap'ier de Lorette

et eelle de Pont Rouge, et aussi pour la
Fabrique de Colle de Québec.

Les plus hauts prix ai comptant pour toute es-
pèce de Chiff'ons, Cordages, vieux Papier, etc.,
pour la fabrication di papier. Vieux Fer et vieux
Métaux de toute espèce, en gros.

acltes . ni OaC".rtcO3..

96 & 98, RUE DES ENFANTS TROUVÉS
MONTREAL.

Fabricants de toutes espèces de Boites en
Carton pour Droguistes, Modistes, Fourreurs, Bi-
joutiers, Conitseurs, Fabricants de Lingeile, de
Gants et de Chaussures

Cartons d'Iagéres, Boites A àufs et toute es.
pèce d- Boites enCarton, faites dans le plus bief
délai, et au plusbas prix.

Prix
en gros.

$c. C.f10
3 10 000
360 000
Par cent.

20 il25
20 à 25
15 à 20
15 à 20
40 à 423

15 à 20

65 à 70
55 à 60
15 à 20
10 a 15

30 à 33
30 à 33

5 à 10

17A 20
20 à 25
10 à 15

5 à l0

5 à 10
35 à 40

2 00 3<Io
3 00 12 00
3 00 10 0U

2 00 50 OU
2 00 5 00
050 150
1 00 2 25
1 00 1 25
0 50 1 00
075 1 50
0 25 0 75
5 00 12 00

Articles. enros

Rat musqué d'hiver pièce
" "ldu print'ps

chat sauvage .... "d
Bête puante ...... "i
Plumes d'autruche sauvage:

Cap. B. esp. No.1.
" INo.2...
"g "lNo.&.....

Mogador No. 1...........
"9 No. 2..........
"i No. 3..........

Egypte No.-1.........
' No. 2............
" No. 3.... · ·-....

Plumes domestiques $1 en
moins pour les hauts
numéros et 25cts à 50cts
pour les qualités basses.
Buinches 3 panaches....
Speedoons doz........
Bunches 3 pan. vautour
Amazones doz.........
Boos gris naturels p. doz

Esepte 5 p. c. 30 Joars..
Laines.

Lavée du Canada par 1h.
Etirée .... ....... "4

. Extra spér..... "i
B supérieure ..... 4"
Cap de B. E..... "d
Australie ......... "i

Fournitures de Navire.

Goudron (coal tar)...p.m.
ioudron Wilmington "l
Héésine épuée......... "i

" No. 2........... "i
" pâle et No. 1......

H uile de théréb. .p. gall.
Etoupe (havy).......p. lb.

Colle Forte.
Spécialité de Poliwka & Cie:
Colle Forte No. 1, Cab.. lb.

"i T.., Méd. fr. "l
"i Blanche ........

c. e.
05 10

0 12 0 16
0 25 050
025 075

6 50 9 50
4 25 5 76
1 25 350
5 25 8 25
3 75 550
1 25 3 75
4 50 6 00
1 75 350
050 200

075 450
1 00 450
0 50 0 75
1 50 500
1 75 4 00

022 0 25
0 28 0 30
0 33 0 34
0 26 0 28
0 17 0 19
0 30 0 33

300 3 25
4 50 5 00
3 00 3 25
350 4 00
5 50 7 000 72 0 750 06 0 08

0 13 0 15
0 14 0 15
0 18 0 25

COMPLET

Articles Nouveaux
Argentes.

188, Rue Nolr-Dai
En face du Pàlais

de Justice

MONTRÊAL.

Le Moulin Universel.

An 4achas, Fermiers, Mnuiers
ET AUTriES.

Les per onnes ayant commandé des Moulins
soit pour erlbler ou moudre les minerais, ou
pour la mouture des ceréal s, sont instamment
priées de se rendre a x Bureaux, A l'a 'resse
ci-dessouu, et s'entendre pour la livraison des
Machines et pour l'installation nécessaire sur les
lieux de destnat on, afin d'en assurer la plus
prompte mise en action.

Pour la mouture générale en ville, aux Moulins,
572, Rue William, on peut régister tous les j'urs,
en s'adre sant d'abord A

L'AGENCE GENERALE POUR LE CANADA,
26, Rue de l'Hopital, Montreal.
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LË' MONYTEJÈ DÛ CO1VMEÎØd.

PRIX COURANT EN GROS-JEUDI, Il AOUT 1881

Articles. Prix
en gros. Articles. eros Articles. Prixen gros. Articles. Prix en gros.T$ac 5. $ C. - % e$e. $ Wc Se. 5. _îC.$ Eau <le vie, Sazerac.7.cse 9 W 950 loch RR Sheetingg-4 pi'n .2c7 .0 P

Quantin & Co ....... 325 3 50 X " 8-4twil'd 030 02 TiPlain 72 p No. 1........ 027 000Tabac, droit payé: "9 2 ... <ing .0 000 Co'yr7s0»,) 0p4 (J2~ p.............O 15j 0 00" p...csce 8 00 0 00 Cot'n yarn 7s888981 0-ý 0 26 0 261 '''...01 00
PriniceofWales marque 0.33 0,36 Pilnet, Castillon.. " 3 30 3 40 Cott'n A Bags, 3 plis 26 50 0 00 B33 p...... .............. 0 13 000

"c N avye s m &rq ue 35 0 3 r V alley ield, blanc h i,Bu2 p 07 A 
33  p ............... .. o. 0 0 00i035 040 Ekprit8: " X3Oplec, al 1ibI 0007 A33p...........Black, Twist i28.0....... 0 36 040 X ........ 020 0 00

M ahogany Chewing.... 33 0 50 " 650 P " X X 3 p....... 09 0 09 i 3 p ...''''''' '' 2 00
Solace, Commun. 60 0 38 " 50" "" 76 ) 80 X 3 p. 9 0 094 ek, 3le.. ou... ... 0 24 0 00

Beau ............ 0 40 041 " 25U)P 
( " 1 

A.................. 0 19 000
t 0 2 4 0 0 0 ; l o i

Bon ........... 0 45 e 5' Whikey, droit payé . " 2 19 2 21 « (ci''.' ". ................... 17 0 00
Rough an Ready en ts 0 50 4 28 in J ainaique 160. p. 2 25 2 4.5 " E E 6 .....- - 0 0 0 10 C ................... 0 l 0 o

Navy 4 ' 8 8'g & 0o's. 0 341 0 42 "Demnerara .... 2 2j) 2 15 , 000 301 p. 04 4> 103 ci 1) 01. Oî 00)(Gold ars, 6 & 12 pouces.. 0 50 0 65 (in le iyper ese rge " 7 2 2 5 " EEE 6 p...... 0 101 1 .0.. ".'''''''''''•..•...40.0Mahogany Navy, 3's....>. 035 0 42 " ese vte 4 ) 4 1E E 36 p ..... (1 QI 13 Oxrd striped BX..... 0 1 0 00right Navy, 3's....... 040 0 60 i" en futs " 2 05 2 15 CC36 p épais. 0 1140 12 s tid CX. 0 11 000Globe Tobacco o., spé, Whiskey Irlandais p. ese 5 00 6 0 " LLL 36 p. " 0 134 14 " C..check 0 13 000eal neé . .7.................... 8 " E " p. gi 225 2 544 Coton à Fromage C 40 p.. 0 05 006 " ce B........ 01 000Globe Fine Cnt Cbewlng. 075 080 " Ecossais..p. ese 50 00 " " Empesé 0 061 0 '......... 0 16 000Victoria Fine Cut . 0 65 0 î5 Encore " 5 .50 000 Stormont, écru. A 30 p... 0 07 007 a Itetta, Chek A...... 0 16 0 00Wid Flake Cnt Plig. 0 40 70 Ae, Bass............qts 2 40 2 45 " A A 3 p....... 0 07J 0 07 e Sohec A.......0 16 0 90Windsor Smok's Mixture 0 400 4 5 ............... s i (k> 1 65 di Ji 136 1)..40>ý' 8Wig-Wag Snoking....... 032 0 35 Porter, Guinness ....sq' ' s 2 .5 2 45 " CC 36 p. . 09 0 og Ç , A ....... . 5 000ld Fia Cigarette .To 6 8 0 " " .. 's 55 I 90 Canada, gris, 30 p.... 04>7 00 0 Lybster No. 3, er p.b 0 0 O 00Leinisurier & Fils Tob's: 
dé AI) V2 p.........0 074000 " No. 2, 32 p)... 0 071 000Prince Impérial, coupé. 0 47 0 50 Bretelle,. " A Il 35 p ........ 08 0 0 " N o. 2, 3 p....... 0 0841 000Mille Fleurs Cigarette. o 60 (>65 " " AC 35 p......... 009 000 " No. 2 32 pl....... 009 000Seal of Canada, cut plug 0 0 0 5 Turner Frères, athiléti- 3 0 7 50 00 A0 35 p ......... ' 0. 00 XX , 36 p. 0 10 00Mayfair Mixture l 0 60 0 Q5 que..........per doz. " AE 36 p ..-....... 0 10 0 00 0oudeur -pid Virginia c 00 Conae.Pl: AA 36 p ........ 104 00> 1eimns, bleu et brun... 0 18 0 00

People's Favorite 0 33 8 Tickings:-- " 2301 .... 012 0 () Checks, bleu, brun, fey. 0 154 0 00Fepls Futvokinge 0 32 038 00 " 3 ) B 1 ........ 0 15 0 00 Ticking, 2S p., No. IX... 0 1 00Fine Cut Smokig" 0 3 000 PRIX NET. " 1 M1)3 g........0.18 , ) 44 30 p., No. Cf... 0 16 0 00MildOut "" 030 000 A A 32p. 020 000 30p., No. BI.. 0 17 000Spiritueur. Pri.r cour't dsManufcturts Fancy Shirtin0s:- Wm Parks & o BEau deve, Hney p 4 4 H a Ey. Checks. O 15 0 00 Fils, coton as à 10s ......Hiochielaga (Ecru) GI 30 p. 07 r 04) "i Canada *1 ... Il 000 Illane ................. O 026 O00Eau de ve,Hennessyp. ge 440 4 50 " A 27 p......... 0of0 0 04 )undas, gris, 1 30 p... 0 07 000 Couleur............... 02 000p. ese( 10 75 Il 00 tg J 27 p .... O0 06k 03 WA ' C -M p .......... O 0071 0 (X Chaîne-tapis:-." Martel.,........p. gl 4 30 4 40 " H 3 ...... 0 0 0 7 J p........... 009 000 Blanc .................. 0 000............ " 1v .0 10 p ..1..41p. 0 09 A 56 . ........... 010 000 Couleur............. 04 000"Otard, l e&Co. 190 4 50 ' " H H HW6 1) .. >0 0 AX 1 p.......... 0 101 0 0 Coton à tricoer.-qit D 10 50 uuc50 . HI X I 3 p .... > ( 04 d E 36 p .......... . 0 081 0 0 Ecru tricoter 048 0&C......se1olelaW
5 XX.1) ... 0oo h ln .......... 005& Co....... u..9... 9 00 9 50 "X.« X 36 p fit 11s 0 1 S0ee4ings:-T wil T s3 .1p.. 0 13 0 00 Blanc 50 08I Sazerac...............3 30 3 60 Hochelaga M drillng..... 0 11 0 11 72rNo. 1... 0 10 C5MdrilIiîg.011O ll4~ Plain 72 po. B .... 0214 000 olu.........).

WM. PARKS & SON,
Filature de Coton du Nouveau-Brunswick,

ST-JEAN, N.B.

Ayant reçu la seule Médaille donnée, à l'EX
POSITION CENTENAIRE, aux Fils de Coton de
manufacture canaiienne. Médaille d'or à l'Ex-
position de Montréal; deux Médailles d'argent et
deux Médailles de bronze à.l'Exposition Indus.
trielle de Toronto. Diplôme et sept premiers
prix aux Expositions de Hamilton, Londres et
Bt-Jean pour leurs

Fils de Coton,
Chaines de Tapis,

Distillateurs, Malteirs et Ieniers
ÉTAIBLIS EN 1832.

DISTILLERIE

D'ALCOOL, 65 O.p.
Chaines a Metiers, ESPR ITS PUns, 65 o.p, 50 o.p. et 25 i.p.
Fils pour Bonneterie, wIlSKEY, SEIGLE, TODDY et MALT. A. GIBERTON & CIE.
Cotons a Tricoter, Vieux Whmiskey de Seigle S Rue DeBresolles, et 7 LeRoyer

qui, pour leur qualité et le brillant des couleurs, De quatre , huit ans 'ge, tn spécialité.
ne peuvent être surpassés.
ALEX. SPENCE, WM. HEWETT, Prix courant adressé sur demande. portateurs et C

21, rue LeMoine, 11, rue Colborne, ArixAgents de Produits Européens,MontréaL. Toronto. A. CH ARI EBoIs & Cie., Agents,
MONTREAL. EN GROS SEULEMENT.

ETABLI EN 1865.

00TAV.E GIR ARD AKERMAN, PORTIER & Cie.
PAPETIERS EN GROSManufacturier de Gareittres (e Cerctîis, Inprimeurs, Lithographes et Fabricants de Livres de ConupteArgente uir de fourchettes Cuillères, ObF U N T R S D B R E Xßervices à Thé et d'Ornemenîts d'Eglise, etc., FOURNI7'URES DE BUREAUX

90o, 222, 224 & 226, Rue Notre-Dame QOk ot 2 80, Ml e t a q eTËOIS RIVIÈRF.s. MONTREAL

N

-7



LE MONITEUR DU COMMERCE.

BOURSE DE MONTREAL.
La table suivante donne le cours le plus haut et le cours le plus bas pour chaque jour de toutes les valeurs cotées à la Bourse, ainsi que

le nombre d'actions vendues pendant la semaine.

NOMS DES VALEURS.

British North America..........-.
du Commerce....................
du Dominion........ ..........
du Peuple...............----.....
des Cantons de l'Est.............
d'Echange...........-------.........
Fédérale..........---...........
de Hamilton...........-.......o d'Hochelaga........................
Impériale.......--- ..... ........
Jacques-Cartier..... .........
Maritime.....................
des Marchands................

Ç Molson.......................
Montréal...................
Nationale -.-----....................
d'Ontario........... ..........
Québec.. .....................
Standard ....- ---.....................
Toronto...... ..............
del'Union....................
Ville-Marie....... ............

Télégraphe de Montréal ................
Télégraphe du Dominion-...............
Gaz de l ville de Montréal .........
Chars Urbains........... .........
Navigation de Richelieu et Ontario ....
Cie de la Manuf. de Coton Hudon.......
Cie de la Manuf. de Coton du Canada...
Cie do la Manuf. de Coton de Montréal .
Cie de la Manuf. de Coton de Dundas...
Montreal Obligations du Havre, 6010...
Montreal Obligations de la ville, 7 010..
Dominion Obligations, 6 010............
Dominion Obligations, 7010.........
Dominion Obligations, 5 00.........

'0

£50
$50

50
50
50

100
100
100
100
100
25

100
100

50
200

50
40

100
50

100
100
100
40
50
40
50

100
100
100
100
100

4 p.c.
4 P.C.
2 P.C.

2-p3m
24 p.c.
4 p.c.

4 p.c.

3 p.c.

4 p.c.

34p.c.

3 P.C.
31 P.C.
3 p.c.
31p.c.

24 p.c.

4 p.c.

21p.c.

5 'p.c.
6 p.a.
4 p.c.
24 p.c.
5 -p.c.

lOp.a.

Jeudi.

Plus1Plus|1
bas. I haut.I

914
1174
1381

1021

1251
1151
196

84

155
904
95

123J
90

148J
140
674

165
130

1171
142J

106

116J
196

157
95

100 '1
123i
98

149
143
68

165
130

Vendredi.

Plus Plus
bas. haut.

914
117
140

104

125
116
195

84

155
91

1234
90

148
139
671

190
135
165

95
117½
140

106

1251
117
1961

84J

157
95
us
98

149
139
671

190
140
166

Samedi. Lundi.

Plus|Plus Plus Plus
bas. haut. bas. haut.

1432

92
1124

1424

104

125
116
1951

821

154
91

122
90

1474
139
661

133

128

144J
·.- i.. .

95
1171

142

194

1406
195

8¾

19

148

Mardi.

Plus
bas.

1441

115

1424

104

125
116
1954

83

154
91

90
1474
139
66½

130

Plus
haut.

144

95
1174

106

117
195¾

95

124
98

148
1394
674

130

Mercredi.

Plus Plus
bas. haut.

...---. · · · · · ·.
144J 1441

93 95
115 1174
140 1421
142¾ 1421

116 117

..--... · · ·---.

83 83
104 106

91 95
95 101

124 125J
90 98

147 1474
139 1394
664 67

164 169
128 135

...... -.-...

e n

Q

1735

116

70
1182

10Ô12

27

697
'12

28
25

pa liE, LORETTE & TI]ALE J. J. DUFFY & CO. Chemin de Fer Intercolonial
IMPORTATEURS DE

Ferronnexie, Quincaillerie,
Peintures, etc.,

Cette Maison vient d'importer directement un
assortiment général de FERRONN ERI E, etc., et
se trouve en état d'entrer avantageusement en
compétition avec les plus fortes maisons de la
Puissance.

SPECIALITE.-Attention spéciale dans l'exé-
cution des Commandes de MM. les Marchands
de la campagne.

253 et 255, Rue St-Paul
Coin de la Rue St - Vincent, MONTREAL.

GUSTAVE PIcIrÊ,
ci-devant chez MM. Frothingham & Workman.

DUMONT LAVIOLETTE. C. H. TisDALE.

G. BOURGOUIN & Cie.
IMPORTATEURS DE

Marchandises, Nouveautés
ARTICLES DE FANTAISIE

Etc., Etc., Etc.

323, 325 ET 327 RUE SAINT-PAUL
MONTREAL.

cO. E. T'EO'ePeON
FABRICANT »E

Cachets commerciaux en Caouteiouc,
Roues à Impression, s'encrant d'elles-mêmes,

Dates mobiles, Monogrammes, Autographes,
Cachets à rubans, etc., etc.

234, RUE NOTRE-DAME, MONTREAL.
Branche. 2, u.e,de I» Fabrique, Québec.

Successeurs à W. A. CAMPBELL

Marchands de Café et Epices
73, RUE ST-JACQUES, MONTREAL.

W. CLARK
FABRICANT DU

CELEBRE SAUCISSON DE BOLOGNE
Conserves alimentaires en Boites

POULETS, JAMBONS et LANGUES,
SAUCISSONS de CAMBRIDGE.

Boite 312, B. P., Montreal.

H. M. CRAIG
IMPORTATEUR ET FABRICANT

Crgvates, Faux Cols,

Foulards en tous genres,
Chemises,

Mouehoirs,
Etc., Etc., Etc.

oil0 N.T.R E A L.

ARRANGEMENTS D'ÉTÉ.

A partir du 6 Juin 1881, les Trains directs à
Passagers partiront tous les jours (Dimanches
exceptés), comme suit:
Partant de la Pointe-Lévis. ............ 7.30 A. M.
Arrivant à la Rivière-du-Loup--....11.55

" à Trois-Pistoles......-......1.10 P. M.
"4 Rimouski..............2.49 "

à Campbelton [souper]....... 7.2) "
" , Dalhousie....................7.59 "
à Bathurst ........--........ 9.52 "

" a Newcastle .............. 11.20 P. M
"i à Moncton ..---............... 2.05 A. M
"6 à St-Jean................6.00
"4 A Halifax......-..........10.00 "

Ces Trains viennent en connexion a la Jonc-
tion des Chaudières avec les Trains du Grand
Tronc partant de Montréal & 10 heures P. M., et, a
Campbelltown, avec le steamer City of St. John,
faisant voile les Mercredi et Samedi matins pour
Gaspé, Percé, Paspebiac, etc.

Les Trains pour Halifax et St-Jean se rendent
à leur destination le Dimanche.

Le char Pulman qui partde Montréal les Lundi,
Mercredi et Véndredi, se rend directement a la
lifax, qu'il quitte pour St-Jean les Mardi, Jeudi et,
Samedi.

Pour informations concernant le prix des billetsde passage, le taux du fret, i'arrangenent destrains, etc., s'adresser A
G W. ROBINSON, Agent,

120, Rue St-François-Xavier [ancien Bureau
de Poste] Montréal.

D. POTTINGER,
Surintendant-en-Chef.

518

1441

93
115
140
1421

85

104

125
116
1954

83

154
91

1394
661

164
1281

1

14si 4i 4à 4 ......|......



514 LE MONITEUR DU COMMERCE.

liti Lb COURS A LONDRESBR1118 AIIR E ST desdbligaties°Fédéal e c es Goui. Pro,Col ret des Actions des Chemins de Fer.
Patentée au Canada, 18 janv. 1880; aux Etats-Unis, 

OIGATIONS FÉDÉRALES ET Londre,2 mas 180; e Anletele, mas 180 O ROVAIONCIFDALES 1 Londret
2 mars 1880, en Angleterle, 9 mars 188. 300, rue St. Paul, Montréal, 300 PROVINCIALES. 19 Ju

1881.
IMPORTATEUR DE

Gouv. Cana. 6 p. c, 1882-1, Janvier et
SProduits manufacturés Belges o 5 p c, 1885, Janvier et Juillet .1Do5 p c, Intrne-ok....... 105Français et Hol/andais. t>o Dom. Stock or 1903 PvrÛ et0Ot 114

Do Dom. Stock of 1901, 4 p e 107MAISON A ANVERS: RUE BOUBLA, 1 Do do 1901, Insurance Stock, 4 PC, '4Nou.-Brunswick, 6 p c, Janv. et JuilJA N D E MAN, ECR., CORRESPONDANT Nou.- cosse, 6 p c, 1886 ................ . 0o Québec, 5 p c......... ..... 111
C Vente de Produits Canadiens su l

cci -, .C

\ M

e af er Z g

No. 164, EUE McGILL, MONTREAL,

No. 681, Rue Washington' Boston.

GRANDE

Exposition Proviciale
DEVANT AVOIR LIEU SUR LES

TERRAINS DE L'EXPOSITION
Avenue Mont - Royal, Montreal.

Cette Exposition sera divisée en trois
Départemeits:

Departement Agricole, Departement Hor.
tieole et Departementit Industrie].

OUVERTURE:

Mercredi, le 14 Septembre
A l'exception des Chevaux, du Bétail, des

Moutons et des Cochons qui arrivent
deux jours plus tard, c'est-à-dire

Vendredi. le 16 Septembre.

CLOTTuRE, 23 SEPTEI7MBR]E

OFFERTES COMME PRIX.

m ACTIONS ET OBLIGATIONS DESSMarchés Belges, Francais et ollandais. CHEMINd DE FER.Intermédiaire pour faire les achats direc-
tement aux producteurs et aux prix effec- Do 6 p c, Ste. t. onds..... 1.0.tifs des fabricants. Do do 3rd Mort., 1891Bufit1ho & Lake Huron, 5j p c, ist ML..Relations directes avec les fabricants. Bo do 5 p c, 2nd Mort ..... . 122Correspondance solicitee. Do Preference ..................Correspondance___ soilleitee. Canada Central, 5 p c, 1st Mt. Bonds.. 110Canada -outlhern, Ist Mt., 3 p c. 103G (randj Trwnk of Canada,............... itDo< Eq. Mt. Bonds, lst charge, 5 pc .. ..Cie d'IMPRIERIE CA1AJIMJÇ DoN(Io 2nd do ...Editeur-imprimeur de la Do do 1st Pref. Stock -. 13
REVUE CANADIENNE. D do ord do ..REUECAADENEDoS pe Perp. Deb. Stock............ .. 117L'UNI1N MEDICA LE, Great Western of Canada..........BULLETINDEL'UNION-ALLETD 6 pc do do 1890 .............

SDo5pc, Pref. Conv .......... 106l)o Perpeinual, 5
w c Debent Stock . ... 117Factures, En-Têtes, Hamilton and N.. 108Factues,,En-TtesqN. of Canada, 5 p c Stg., Ist Mort ........ 105Memoranda, Circulaires, N. of anada, 6 p c, 2nd Pref. Bonds 105Billets, Cheques, Echangtes, Northern Extension, 6 p cDo do Op mp. Mt.. 108Certificats, Debentures, etc. \veîî, Grey & Bruce, 76pcds., lst Mt.. 95

T. G. & B., 6 p. c. Bonds, Is. Mort... 69Les ordres nous venan t de loin recevron St. Lawrence & Ottawa, 6 p c Bonds.. 92
prompte attention et les informations quan
aux prix seront donnes avec plaisir.

LA CIE. DGMPRIMERIE CANADIENNE, The New-York Mercantile dournaL
30 Rue St. Cabriel. Mon tréal. Pour l'étendue des prix courants du Marché, ceJournal est sans égal et est par eonséqu, ut de la

,~ ~ ~ ~ plus graînde valeur pour les hommes d'affaires.G- E .. -Et D E ESB A R ATS Aucun marchand qui désire connaître les prix àNew-York ne peut s'en.passer. Il eslt dévoué aux59, RUE ST. JACQUES, MONTREAL Intértsdes arcands des fabricant s et desanquiers, et a totourj refusé ses colonnes il'annonce de marc handises d'une valeur dou-teuse. lln'y a pais un autre journal coinmercialAtelier d'Imprimerie, x ats ns aussi bien placé pour flvoriserA les intér ts de tous ceux qui désirent ouvrir des,Artot relations avec les marchands, les fabricants etGravure,, Ar ypie. antres dans; toute l'Union, car aucun journal decette espce n'est lu par autant l'hommes dansleris affaires. Les annonces de maisons sérieus
honorables sont les seules acceptées. LeMeprcanti1e Journal est publié tous les sa-medis; prix: $4.00 par an.A remporté dans l'Exposition de 1880, Pour tout ce qui concerne les annonces et les

à soorserip t ions, s'adresser: The New-York Mev.a Mioni?-al. cantile Journal,
Le ter Prix pour la Gravure Lithographique. mo vDuT 0

do pour l'Impression Lithographilue
do pour la Typographie en Noir.
do pour les Impressions en couleurs.

UN DIPLOME POUR L'ARTOTYPIE.

Fondée en 1876.

REVUE DES VINS ET LIQUEURS
et des Produits Alimemtaires

cor. Bnrlîng sllp, New-York Gîty. p. o-, Bol 1919.

LE MONITEUR DU COMMERCE
Revue des Marchèés, de la Finance, de l'Induslrie

et des Assurances.

Seul journal purement commercial, puhli
n français sur ce continent, contenant tout ce

qui, (lats les finances fi.ta. .-*I.pour ".týxpowt-tilî ses branches d'assurance, lieut intéyesser lerées dans tous les Fépartements devront PARAISSANT TOUS LES MOIS commerce canadien et étranger.
Puletous les vendredis.

s aux Bureaux dcs Secrétaires, à Mont. Bureaux, 24, Boulevard Poisaonniere,
avant le 1er Septembre. a Paris, ABONNEMENT
se procurer des listes de prix et des Directeur.Gérant . . . . PAUL Canada......... .......... $ .00pour les entrées ou tout autre rensel. $250en s'adressant à AB0NNEMRNTS.-Le prix de labonnement est Europe ...................... 15 francsde 30 fr. ou 24 sh. par an.-Poîr le Cndls Un numéro.......... ............ 10 centsGEO. LECLERE, * timbres en sus.-Les abonnements ne peuventSecrétaire du Conseil d'Agriculture. être pris que pour un an; ls partent du 1er de BUREAUX 319 RUE NOTRE-AME,chaque mois. Les ordres d'abonnement doiventS. Consel des Mauace ardsson lAdinitre. ios debrVU, 2ah Coin de la Place d'Armes, Montéal.

S.. C.nsel desNO êe aressés 4, Boleard Poulonaee niPr Boite 1198. m. .ouse dGérant.

-rurNE:n
Patentés et Fabi

Les enti
être faite
réal, le ou

On peut
formules
guement
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LE MONITEUR DU COMMERCE.

MUTUAL BENEFIT ASSOCIATES.
(ASSOCIATION DE BENEFICE MUTUEL.)

BUREAU PRINCIPAL:-53 & 55, POWER'S BLOCK, ROCHESTER, N. Y.
BRANCHE DE MONIREAL :-245, RUE ST-JACQUES.

OFFICIERS: E. R. Andrews, Président; Thos. H. Lyons, Vice-Président; T. A. Raymond,
Secrétaire; C. H. Webb, Trésorier; W. H. Stryker, Agent Général.

Incorporée le 24 avril 1877, selon les dispositions d'une loi de la Législature de l'Etat de

New-York, enregistré et approuvé par le Secrétaire d'Etat, le 20 avril 1877, et sujette aux ré-

centes dispositions de la Législature de l'Etat de N-Y. L'association est composée de plus de dix

mille membres; elle perçoit une contribution de façon à ce que chacun paie au pro rata de

son âge et comme membre de l'association, accordant ainsi ce qu'aucune autre institution

analogue ne fait: justice et équité pour tous. Examen médical sévère.

RÉFÉRENCES: Flour City National Bank, Rochester, N.Y,; Caisse d'Epargne de Monroe

County, do; City Bank, do; Albany City National Bank, Albany, N.Y.; Hon. J. Q. Smith
consul-général des E.-U., Montréal; Albert D. Nelson, de A. Nelson & Fils, do; MM. Cooper,
Fairman & Cie., marchands de fer en gros, do; Ferdinand N. Holland, de Holland & Fils,

Toronto, Qnt.; MM. Sharples Frères, marchands de bois, Québec; Hon. Juge Henry, de la
Cour Suprême, Ottawa; Hon. David Reesor, Sénateur, Yorkville, Ont. Pour toute informa-

tion, s'adresser à JOUN HOPPER, Agent Spécial et Gérant,

245, Rue St-Jqcques, Montréal.
J. J. GUÉRIN, Médecin Examinateur, 22, Beaver Hall Terrace.

USINE ST. BONAVENTURE.
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471 à 481, Rue St. Bonaventure, Montreal.
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Deux Premiers Prix
AU

SEi N T ?lN A I~E E1 J

Médaille en Or et en Bronze

LANTHIER & IE.
Chapeliers ét Manchonniers

PELLETERIE RUSSE de la. plus belle qualité, choisie personnellement; MARTE, ZIDILrNE de la
Baie d'Hudson, EiiMINE, etc , RAQUETTES, SOULIERS SAUVAGES et CURIoSITÉS INDENNESen grande
variété. Département de Fourrures de premier choix, constamment ouvert au public pendant
la saison d'été.

$1,000,000 $1,000,000

CITE-DE MONTREAL

DISIN àCOUPNS ou n CTION:
ENREGISTRÉES

A 4 POUR CENT
REMBOURSABLES DANS 40 ANS.

AFIN de pourvoir à la liquidationde la réclamation du GouvernementP'roviicial, relative la dette de l'em--Prut municipal, et de rencontrerScertaines débentures jusqu'a coneur-
rence de 8350,00, à écheoir en Mai
1882, et émises en rapport aVec l'em-prtuîî.fit pjar lat Cité en faveur du Cheinfide F"eru ntLaurent et de lAtiaîitique, prises maisnon payées par la Compagnie du Chemin de FerGrand Tronc,

La Corporation de la Cite de
Montreal

demande par la présente des offres pour les je-tioîis ?usditesjtsqu'à concurrence de #60ooo[montant des besoins actuels], endosées: 6su.issions pour Actions," et adressées au sous-gué, pour %tre soumises au Comité des Finances,

JE UDI, 11 A OUT1881

On ne recevra aucune offre au-desons
de 95 pour cent de lit valeur reelle, et la
repartition se iera dans l'ordre des de.
mandes suivant le taux qui sera oWeriL

I a Cité se propose d'émettre des débentures acoupons par parts de $100, 8500 et #1,000, et, sion le désire, ces parts pourrohnt itre convetiesen actions enregistrées du

FONDS CONSOLIDÉ DE LA CITÉ
DE MONTRÉAL

qui est devenu un placement si avantageux
pour les

FONDS en FIDEI-COMMIS

L'intérêt sera payable semi-annuellement lespremiers Jours de MAI et de NOVEMBRE dechaque année, et Il sera pourvu a un

FONDS D'AMORTISSEMENT
jusqu'à concurrence de UN POUR C1 NT sur lemontant de l'émirsion pour placements, avecaceumula'ion dans les garanties elles-mnniessoit Par les achats au pair ou au-dessous du pair'ou par des tirages annuels tels que pourvus dansles derniers amendements à la Charte de la Cité.

Les détenteurs des débentures à écheoir le- 1erlai prochain peuvent des maintenant prendreles arrangements nécessaires pour les convertir
en celles que l'on se propose d'émettre.

Cet emprunt est une des occasions les plus fa-vorables pour le placement sûr et le paiement
régulie-r le llntéî'd.. sur les épargnes, et nous ler commandons Aàceux qui préfèrent une(,A-RANTIE PARFAITE et un taux d'intért mo-déré pour leurs placements et qui ne pevent pascouri e riue e sousrire A p sactions Portantun taux nominal d'intér,ýt plus élevé mals quel-
quefois douteux.

Pour toutes autres informations relatives Acette émission, s'adresser par demande au sous-
signé.

JAMES F. D
Tré

Bureau du Trésorier de la Cité,
Montréal,Il Juillet 1881. '

). BLACK
sorier de la Cité.
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516 LE MONITEUR DU COMMERCE.
Assurance. Assurance. Assur*ance.

TheLiverpool LA ROYALE G UA RDIAN
&. L onuun & GUIobe

COMPAGNIE

D'ASSUYRANCE.

ACTIF -- - - -- - - $31,OOOOOO

MONTANT INVESTI EN CANADA:

ASSURANCES CONTRE LE FEU

PRISES AUX TAUX LES PLUS MODERES.

CYRILLE LAUR IN,
Agent de la Cité.

G. F. C. SMrITlH,

Compagnie d'Assurance
de liverpool et de Londres

SURH LA VIE

ET CONTRE L'INCENDIE

Responsabilité illimitee des actionnaires.

CAPITAL ............... 10000000
FONDS PLACÉS ...
REVENU ANNUEL...

21,000,000

5,000,000

Bureau Principal pour le Canada

MONTREAL.

Compagnie a,

LONDI

SUR LA VIE ET CONT

ETABLIE E

Assurance

ES

RE L'INCENDIE.

N 181.

CAPITAL SOUSCRIT..............£2,000,000

CAPITAL PAYÉ.................... 1,«g0,(g0
Total des Placements, au-dela de,. 3,000,000

LES RISQUES CONTRE L'INCENDIE

Sont acceptés à des taux équitables et les
réclamations payées aussitôt queO constatées.

Sec. résident. Toute espèce do propriété assurée à des taux ROBERT SIMMS & CIE.,modérés. Assuranee.s sur la vie elrectuée sous GEORGE ENUOLM,
Bureau principal et Succursale fn Canada: , , Agents-Généraux pour le Canada,AGENTS PRINCIPAUX No. 13, Rue St.Sacrement,16, PhACE D'ARMES, MONTREAL. a. M. ýG]L Wo.'3,RLueS MOrTIenAL.

184 C A N A D A LA ROYALE CANADIENNE
tflhliAUME MARUTIMr

,,,,,,,,,_E ILD'ASSURANCE
Bureau principal:

Capital, $1,000,000,
entièrement

souscrit.

ET CONTRE L'INCENDIE.
IIAMILTON, Ont.

Dépôt au Gouverne-
ment Fédéral,

$50,000.
PIESIDENT-J. WINER, Ecr, (de MM. J. Winer & Cie, Marchands).
VGE-I'RESI)ENT- GEORGE ROACI, Ecr, maire de la ville de Hamilton.

D. THOMPSON, Ecr, M. P., Comté de Ilaldimand.
BUlAUX, à Montréal, WALTI K e AV^NAII, No. 117, Rue St. Fran-çois-X avier, Agent-Général; à Québec, T. Il. MAHiO-EY, 78, Rue St.Pierre, Agent-Général pour la ville et les comtés Est de Québec.

CHS. CAMERON, Ect., DIRECTEUR-GÉRANT.

La Souveraine
CIE D'ASSURANCE contre l'INCENDIE

CAPITAL AUTORISE .. ................... 1,000,000
CAPITAL SOUSCRIT.................. ....... 600,000
Depot au Gouvernenent de la puissance .125,oo

Président, L'ION. A. MACKENZIE, M. P.
Vice-Président pour la Province de Québec, L'IIoN. J. il. BELLEROSE.
Secrétaire-Trésorier pour la Province de Québec, S. E. LEFEBVRE.
P. E. BOT, BAN,

Inspecteur. urant.,

Cie d'Assurance Maritime et contre l'Incendie,
Président, ANDREW ROBERTSON, ECUYER,
Vice-President, HON. J. R. THIBAUDEAU,
Secrétaire-Trésorier, ARTHUR GAGNON.

JAMEs DAviDsQN, Gérant du Département du Feu.
HENRY STEWART, Gérant du Département Maritime.

Bureau Prinicipal: 160 Ru e St-Jacques, Montreal

LA METROPOLITAINE
Société Mutuelle de Bienfaisance

Incorporée d'après les Statuts Consolidés du Canada,'chap. 71.
BUREAU PRINCIPAL:

215, RUE ST-JACQUES, SALLE NORDHEIMER, MONTREAL.
Président-WILLIAM DONAHUE, Marchand.
Vice-Pr.sident.RoBER EVANS (de Evans Bros.)GérantGéniéral..A. W, BIssore.

Directeurs.
JoHN WANLESS, M.D., Université de Toronto, L.F.P., Glasgow, M.C.P.S.,Ontario et Québec.RDWARD HOLTON, Avocat.G. BorvIN, Manufacturier et Directeur de l'Assurance Mutuelle de Montréal contre le Feu.C. H. LEToURNEUX, Directeur de la Banque d'Hochelaga.J. L. LEPRoiHoN, Vice-Consul d'Espagne. FABIEN VANASSE, M. P.

HENRY HOWISON, A. W. BISSON.Inspecteur en Chef. Gérant.
A ppréciation de son Excellence le Mariuis de Lorne sur cette Institution."C'est dans des associations semblab es aux vôtres que se trouvent cesprincipes de mutuel secours et de support qui relient les sociétes entre elles."On y enseigne aussi l'importance le faire des épargnes durant le tempsde la jeunesse, de la santé et de l'énergie de se créer des ressources pour levieil âge et la pauvreté, et pour ceux laissés derrière nous dans la détresse:et de cette manière on forme des habitudes d'économie parmi un grandnombre de vos concitoyens. En conséquence, votre Association rencontre

mes plus sincères souhaits pour sa prospérité, et j'espère que ses bienfaitscontinuerout 6 se rse dana tolitea les y4rt4es de la Puissance.

A


